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BEST Biodiversity and Ecosystem Services in Territories of european overseas (en) 

BV Bassin Versant 

CDL Conservatoire Du Littoral 

DAC Direction des Affaires Culturelles 

DCE 5ƛǊŜŎǘƛǾŜ /ŀŘǊŜ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜ ǎǳǊ ƭΩ9ŀǳ 

DEAL 5ƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ Řǳ [ƻƎŜƳŜƴǘ 

DOM 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘΩhǳǘǊŜ aŜǊ 

DPLM Domaine Public Lacustre et Maritime 

DSDS Direction de la Santé et du Développement Social 

GIP DǊƻǳǇŜƳŜƴǘ ŘΩLƴǘŞǊşǘ tǳōƭƛŎ 

GPS Global Positionning System (en) 

IGN Institut National de ƭΩƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ DŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Ŝǘ ŦƻǊŜǎǘƛŝǊŜ 

IRD Institut de Recherche pour le Développement 

LOADDT [ƻƛ ŘΩhǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭŜ Řǳ ¢ŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

MES Matière En Suspension 

MO Matière Organique 

NQE Norme de Qualité Environnementale 

ONCFS Office National de la Chasse et de la Faune Sauvage 

ONF Office National des Forêts 

PPRN Plan de Prévention des Risques Naturels 

SDAGE {ŎƘŞƳŀ 5ƛǊŜŎǘŜǳǊ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜǎ 9ŀǳȄ 

SIG {ȅǎǘŝƳŜ ŘΩLƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ DŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ 

SMVM Schéma de Mise en Valeur de la Mer 

SPOL {ǳƛǾƛ ŘŜǎ tƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩhƛǎŜŀǳȄ [ƻŎŀǳȄ 

UP Unité Paysagère 

UICN Union Internationale pour la Conservation de la Nature 

ZIC Zone Intertropicale de Convergence 

ZNIEFF ZoƴŜ bŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘΩLƴǘŞǊşǘ ;ŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Faunistique et Floristique 
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Préambule 
 

 

Les zones humides sont parmi les écosystèmes qui rendent le plus de services tant écologiques que socio-
économiques. Elles abritent 25 % de la biodiversité mondiale, fournissent l'eau et lôalimentation à dôimportantes 
populations, soutiennent les étiages, régulent les crues, etc. Ces écotones, ¨ lôinterface des écosystèmes 
terrestres, dulçaquicoles et marins, jouent également un rôle important pour les espèces migratrices. 

Cependant, les zones humides comptent parmi les habitats écologiques les plus vulnérables. Une 
régression de leur superficie a été constatée (-67 % en France métropolitaine au XX

e
 siècle, -30 % des 

mangroves ¨ lô®chelle mondiale depuis 1970), li®e ¨ lôimpact des pollutions provenant des bassins versants et à 
la conversion des milieux en terres agricoles. Par ailleurs, les zones humides littorales font partie des 
écosystèmes les plus directement menacés par les effets du changement climatique, parmi lesquels 
lôaugmentation du niveau de la mer. 

La protection, la gestion, la restauration et lôutilisation raisonn®e de ces zones, en conciliant les activités 
sociales et économiques avec le maintien durable des équilibres naturels, constituent un enjeu capital et un 
devoir dans l'int®r°t de tous et des g®n®rations ¨ venir. Côest dans cette optique quôune v®ritable 
reconnaissance politique mondiale sôest mise en place à travers diverses conventions et textes de loi à 
plusieurs échelles :  

ü internationale : Convention Ramsar, Convention de Berne, Convention de Rio  

ü européenne : la directive « Oiseaux », la directive « Habitats », la directive « Eau » 

ü nationale : le code de l'environnement, la loi littorale, la loi sur l'eau, les lois Pêche, la loi 
d'orientation pour l'aménagement et le développement durable du territoire 

 

 

Ce plan de gestion simplifié sôinscrit dans une volonté nationale forte pour la préservation et la gestion des 
zones humides littorales. Le site de la Grande Saline a été choisi parmi huit sites pilotes dans les territoires 
dôoutre-mer dans le cadre du programme MANG. 

Le programme MANG (« palétuvier » en créole), mis en îuvre par le GIP ATEN et le Conservatoire du littoral, 
vise à impulser une dynamique collective pour la préservation des zones humides littorales de l'Outre-mer. Il 
s'agit d'un projet soutenu par l'AFD et la Commission Européenne dans le cadre de l'initiative BEST. 

Les objectifs de ce programme sont de simplifier la gestion des zones humides afin de la rendre plus efficace. Il 
sôagit : 

ü dôam®liorer la connaissance des zones humides dôoutre-mer grâce à une méthodologie simple 
et reproductible de diagnostic écologique, 

ü de définir, avec les gestionnaires, des objectifs de gestion et mettre en place des suivis grâce 
¨ lô®laboration de protocoles standardis®s simple et reproductible, 

ü de promouvoir une gouvernance de gestion participative des zones humides, 

ü de renforcer le partage dôexp®riences entre les gestionnaires des diff®rents territoires et de 
vulgariser les résultats auprès des populations locales ; 

ü dôimpulser une dynamique collective pour la pr®servation des zones humides littorales de 
lôoutre mer europ®en. 

 

 

Ce document constitue la première partie de la proposition dôun plan simplifi® pour la gestion de la Grande 
Saline pour la période 2017-2021. Cet état des lieux et le diagnostic (rapport n°1/2) qui en découlent sont suivis, 
au sein dôun rapport nÁ2/2, dôune analyse des enjeux, de la formulation dôobjectifs et dôun plan dôactions d®clin® 
en une quarantaine de fiches actions. 

 

Lôensemble de ces deux documents (Etat des lieux & diagnostic, et Enjeux, objectifs et plan dôactions) 
forme la proposition dôun plan simplifié pour la gestion sur la période 2017-2021. 
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Ces documents seront amenés à évoluer au fur et à mesure des acquisitions de connaissances et des actions 
entreprises sur le site dans leurs dimensions environnementale, sociale et économique. La proposition de plan 
simplifié pour la gestion constitue un outil de gestion pour les acteurs du site et il vise à apporter une cohérence 
des actions de gestion dans le cadre dôune strat®gie ¨ long terme. Les actions propos®es ont notamment 
vocation à être appropriées et portées par le propriétaire et gestionnaire du site (Collectivité de Saint-
Barthélemy) et les acteurs majeurs de lôenvironnement (Agence Territoriale de lôEnvironnement, Conservatoire 
du littoralé). Cette proposition de plan simplifié pour la gestion de la Grande Saline a été dimensionné en 
concertation avec lô®quipe des co-gestionnaires afin de proposer des actions qui soient les plus réalistes 
possibles par rapport aux caract®ristiques du terrain que cela soit en terme dô ç environnement », ou dô 
« humain ». 

 

Lôaspect ç simplifié » de cette  proposition de plan pour la gestion repose sur un diagnostic ayant accordé une 
grande place ¨ des ®l®ments visuels (tableaux, graphiques, figures, cartes) plut¹t quô¨ de longs paragraphes et 
sur la précision des actions propos®es dans le cadre du programme dôactions. Cette proposition de plan 
simplifié a pour objectif principal de donner les grandes orientations et les priorités pour la gestion de la Grande 
Saline. Les actions ont été chiffrées en terme de temps de travail et les sources potentielles de financement ont 
®t® indiqu®es mais, les co¾ts dôinvestissements et les d®marches d®taill®es de demandes de financement 
resteront à préciser. Ainsi, le programme dôactions et les diff®rentes fiches actions ont pour vocation à être 
pr®cis®s en terme de protocole scientifique et dôinvestissements (am®nagement, mat®riel de suivi scientifique). 
Il appartiendra ¨ lô®quipe qui porte la gestion du site de concr®tiser les actions propos®es dans ce document. 
Aussi, chaque fiche action indique une date de mise ¨ jour, quôil conviendra de faire ®voluer lorsque des 
précisions pourront être apportées et que des choix sur les tâches à accomplir auront été fait. 

 

La Grande Saline constitue un exemple de lagune à forte vocation éco-touristique. Elle représente un 
patrimoine naturel et historique de tout premier plan pour lôarchipel de Saint-Barthélemy. La mise en place de 
projets valorisant ce patrimoine tout en assurant sa conservation de manière équilibrée est lôenjeu phare de ce 
site. 
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Introduction 

 

Les zones humides d®finies par lôarticle L.221-1 du Code de 
lôenvironnement comme ç des terrains exploités ou non, habituellement 
inond®s ou gorg®s dôeau douce sal®e ou saum©tre de fa­on permanente 
et/ou temporaire è jouent un r¹le fondamental dans lô®quilibre des 
®cosyst¯mes aquatiques. Positionn®es ¨ lôinterface des zones 
naturellement drainées et des milieux aquatiques elles créent un effet 
tampon permettant la régulation des débits des cours d'eau (écrêtement 
des crues, soutien des d®bits dô®tiages, etc.), la limitation de pollutions 
diffuses, la rétention des matières en suspension, etc. Leur valeur 
biologique, paysagère et patrimoniale est aujourdôhui internationalement 
reconnue. 

 

 

Saint-Barthélemy, Collectivité dôOutre-mer, avec son climat tropical chaud 
et ses rares précipitations abrite un faible nombre de zones humides. 
Celles-ci se trouvent toutes sur lô´le principale de lôarchipel et sont 
principalement compos®es dô®tangs littoraux disposant dôune connexion 
intermittente avec la mer. Les bassins versants de lô´le conduisent les 
eaux de ruissellement soit directement dans la mer, soit dans ces zones 
dépressionnaires situées en arrière plage et dont le substratum argileux, 
assure le caractère humide. 

 

 

La Grande Saline est une zone qui accumule les ®coulements dôun petit 
bassin versant et qui est séparée de la mer par un cordon dunaire. Elle ne 
rentrait en communication avec la mer que de manière exceptionnelle 
avant lôouverture dôun canal. La saisonnalit® marqu®e sur Saint-
Barthélemy conduit à des phases naturelles de remplissage de la saline 
en saison des pluies et dôass¯chement partiel en saison s¯che. La gestion 
du canal permet de r®guler le niveau dôeau en favorisant des entr®es 
dôeau de mer. Ces entr®es dôeau de mer associ®es aux p®riodes de fortes 
®vaporations sont ¨ lôorigine de lôactivit® historique de production de sel. 

 

 

 

La production de sel sur la Grande Saline est un patrimoine historique de 
premier plan pour Saint-Barthélemy car elle a constitué la première activité 
économique de lô´le et marqué toute une génération de Saint-Barthinois. 
La production de sel sôest arr°t®e dans les ann®es 70 et, aujourdôhui, la 
Saline est devenu un lieu dôaccueil dôoiseaux migrateurs dôimportance ®co-
régionale. 

A proximité de la Grande Saline, diverses activités et usages ont vu le 
jour, notamment lié à la présence de la plage de Saline considérée 
comme lôune des plus belles et des plus attractives de lô´le (restaurants, 
parkings) et la pression foncière augmente dans ce quartier. 

 

La Grande Saline possède, par ces multiples facettes, un très fort potentiel 
touristique dont la valorisation nécessitera une protection face aux 
différentes menaces existants sur le site (inondations, espèces exotiques 
envahissantes, sur-construction, comblements). 
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Ce présent rapport a pour vocation de faire le bilan des connaissances sur la Grande Saline. Il se base sur la 
synthèse des données bibliographiques existantes, le contenu des différents échanges avec les acteurs, les 
analyses effectuées sur le site en 2014 et 2015 (qualit® de lôeau, du s®diment) et les diff®rentes campagnes de 
terrain prévues dans le cadre de ce nouveau plan de gestion.  

 

Il constitue une synthèse des données acquises sur : 

¶ le contexte géographique et réglementaire 

¶ lôenvironnement et le patrimoine naturel 

¶ le contexte socio-économique et culturel 

 

À travers ce rapport n°1/2, lô®tat des lieux du site sera défini en le replaçant dans son contexte territorial.  

Dans un second temps (rapport n°2/2), sur la base de cet état des lieux, lôensemble des acteurs pourront 
identifier et hiérarchiser ensemble les enjeux du site et définir les objectifs de gestion. Enfin, un programme 
dôactions couvrant la p®riode 2017-2021 sera établi, il pourra constituer une feuille de route pour la gestion du 
site. 
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La Grande Saline, Saint-Barthélemy 

  

Propriétaires Collectivité de Saint-Barthélemy 

Gestionnaire Collectivité de Saint-Barthélemy 

Superficie 18 hectares 

Intérêt patrimonial et écologique 
fort 

Saline ¨ lôorigine de lôhistoire de Saint-Barthélemy 

Zone humide relictuelle 

Habitats naturels 
Mangrove, vasi¯res exond®es, murets, plans dôeau peu 
profonds 

Enjeu avifaune 
£tape importante pour lôavifaune migratrice ¨ lô®chelle 
caribéenne. Lieu de nidification pour la petite sterne 

Services et rôles importants 

Réceptacle et épurateurs des effluents terrestres et filtrage 
potentiel des eaux avant lôarriv®e en mer 

Tourisme 

Situation 
Site localis® entre des collines et lôune des plages les plus 
fr®quent®es de lô´le 

Protection et reconnaissances 

ZNIEFF (2006) 

Arrêté territorial (2010) 

Zone ND 

Usages  
Ancienne activité salicole en projet de reprise 

Footing, camping, birdwatching 

Pressions 
Macro déchets, circulation de véhicules (fréquentation de la 
plage), Comblement 
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État des lieux et diagnostic 

1 Informations générales du site opérationnel  

1.1 Localisation de La Grande Saline  

Saint-Barth®lemy, ´le du nord de lôarchipel des Petites Antilles, sô®tend sur 24 km
2
, par 17Á55ô nord et 

62°50 ouest. La Grande Saline est située sur la côte sud-est de lô´le principale de lôarchipel de Saint-
Barthélemy. 

Contrastant avec un territoire densément urbanisé, le pourtour de la Grande Saline reste peu construit. 

Lôacc¯s ¨ la Saline se fait par la route de la Grande Saline, qui longe la berge nord-est et aboutit à un parking, 
¨ proximit® de lôune des plages les plus fr®quent®es de lô´le, lôanse de Grande Saline. 

La Figure 1 replace la Grande Saline dans son contexte géographique
1
. 

 

 

Figure 1 : Localisation du site d'étude (Source Géoportail) 

 

1.2 Limites administratives et bilan foncier  

La Collectivité de Saint-Barthélemy a acquis la Grande Saline et le canal le reliant à la mer début 2015 
(Figure 2). Une d®claration dôutilit® publique (DUP) a ®t® d®pos®e pour acqu®rir les abords du canal, mais elle a 
été rejetée suite à des vices de forme, de fond et des probl¯mes dôindivision. 

Auparavant, 97% du foncier du site de la Grande Saline appartenaient ¨ lôEtat. Les 3% restant étaient privés, 
dont le canal de communication avec la mer. 

 

                                                      
1
 En savoir plus sur  

http://stbarthessentiel.e-monsite.com/pages/les-infos/grand-cul-de-sac-la-zone.html#u0cdSDR6Dj8DeegI.99 
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Figure 2 : Situation du foncier sur ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩŞǘǳŘŜ (Photo aérienne Géoportail 2010) 

 

Tableau 1 : Situation foncière sur la zone d'étude 

Situation foncière Propriétaire actuel Surface (ha) Gestionnaire 

Acquisition par la 
Collectivité 

Collectivité de  
Saint-Barthélemy 

18,1 
Agence Territoriale de 
lôEnvironnement 

Propriétés privées Propriétaires privés -  - 
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1.3 La Grande Saline : des enjeux à différentes échelles 

 

Tableau 2 : La Grande Saline selon différentes échelles géographiques 

Échelle Particularité 

Locale 

 

La Grande Saline est lôune des quatre ®tendues dôeau 
restantes de Saint-Barthélemy, ceinturées par les 
derni¯res mangroves de lô´le.  

Cadre privilégié pour les promeneurs et les cyclistes, 
la Grande Saline est aussi un lieu dôhistoire en tant 
quôancien site de production de sel. 

 

Régionale 

 

La Grande Saline est entourée de formations 
végétales à tendance xérophytique, présentant des 
espèces végétales endémiques, rares et protégées 
comme le cactus t°te ¨ lôanglais (Melocactus intortus) 
et le Gaïac (Guaiacum officinale).  

La rareté des zones humides de Saint-Barthélemy 
confère à la Grande Saline une importance toute 
particuli¯re, consid®rant le r¹le essentiel quôelle joue 
tant dans la protection du littoral que dans la 
préservation de la faune aquatique.  

Internationale 

 

La Grande Saline constitue un site dôint®r°t majeur 
pour le repos et le nourrissage des oiseaux dôeau de 
passage : limicoles, canards, rallid®s, parulinesé Lieu 
dôimportance notamment pour la reproduction de la 
« Petite Sterne », dont la colonie nichant à la Grande 
Saline à doublé.  

 

1.4 Gestion du site et réglementation en vigueur  

1.4.1 Gestion actuelle 

ê ce jour, la Grande Saline nôa jamais fait lôobjet de plan de gestion spécifique. La gestion du site est intégrée 
au plan de gestion de la Réserve Naturelle de Saint-Barthélemy établi pour la période 2010-2014. 

Lô®tang est actuellement g®r® par lôAgence Territoriale de lôEnvironnement (ATE), placée sous la tutelle de la 
Collectivité de Saint-Barthélemy. LôATE se charge de lôentretien du canal et des berges notamment et procède 
¨ un suivi hebdomadaire de lôavifaune fr®quentant lô®tang de la Grande Saline.  

 

1.4.2 Différents acteurs et leurs missions 

Plusieurs acteurs sont amenés à intervenir sur le site, en fonction des compétences et des missions. Il est 
apparu nécessaire, lors du processus de concertation, de clarifier les différentes missions existantes en fonction 
des enjeux et thématiques traités (Tableau 3).  

 

La liste des acteurs et des missions nôest pas exhaustive. 
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Tableau 3 : Mission(s) des différents intervenants sur le site d'étude (liste non exhaustive) 

Qui ? Mission(s) Exemple(s) dôaction(s) 

Associations  

St-Barth Essentiel 

Protection des intérêts historiques, culturels, patrimoniaux et 
ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ ŘŜ ƭΩƞƭŜ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Barthélemy 

Préservation du cadre de vie  

Organisation de sorties sur le terrain 

Inventaires faune et flore 

Les Salines Défense des intérêts des riverains autour de la Saline [ŀƴŎŜǳǊ ŘΩŀƭŜǊǘŜǎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƛǘŜ 

Association de Protection des 
Oiseaux 

Protection des oiseaux et des écosystèmes 

Sensibilisation du public 

Observation et comptage oiseaux 

Animations, sorties natures 

Collectivités et prestataires 

Agence Territoriale de 
ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 

Amélioration des connaissances des milieux et des espèces 

Maîtrise des contraintes anthropiques et naturelles 

{Ŝƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŞŘǳŎŀǘƛƻƴ Ł ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 

Suivis écologiques 

Collectivité de Saint-Barthélemy Missions de services techniques DŜǎǘƛƻƴ ŘŞŎŜƴǘǊŀƭƛǎŞŜ Řǳ ǎƛǘŜ Ł ƭΩ!¢9 

Conservatoire du Littoral  Instigateur de la dynamique Financement du plan de gestion 

Didier Laplace 
Entretien de la Saline 

DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŀ {ŀƭƛƴŜ 

Taille paysagère du cordon de mangrove ōƻǊŘŀƴǘ ƭΩŞǘŀƴƎ 

Ouverture et fermeture du canal 
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1.5 5ƛǎǇƻǎƛǘƛŦǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜ Ŝǘ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ 

1.5.1 {ȅƴǘƘŝǎŜ ŘŜǎ ǎǘŀǘǳǘǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜ ǎƛǘŜ ŘΩŞǘǳŘŜ 

Le Tableau 4 présente les différents documents ayant une portée réglementaire sur la Grande Saline. Les 
paragraphes qui suivent présentent les implications de ces différents documents pour le site dô®tude. 

Tableau 4 : Documents de planification et protections réglementaires  

 

Lôarr°t® territorial est, aujourdôhui, le dispositif concr®tisant les droits et contraintes des activit®s pouvant °tre 
menées sur le site. La Grande Saline est protégée par lôArrêté territorial

2
 de 2010 fixant des mesures de 

protection de la biodiversité, disponible en Annexe 1 (accès interdit en période de nidification de la petite 
sterne).  

 

 

Figure 3 : Panneau d'information sur l'arrêté territorial sur le site 

1.5.2 /ŀǊǘŜ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Barthélemy 

La carte dôurbanisme de Saint-Barthélemy est en cours dô®laboration depuis de nombreuses ann®es. Document 
essentiel de planification du d®veloppement de lôurbanisme sur lô´le, il a fait lôobjet de plusieurs versions 
invalidées les unes après les autres. 

La dernière en date (Figure 4) a été élaborée en 2012 et, bien quôelle ait ®t® invalid®e, elle sert actuellement de 
base aux d®cisions de d®veloppement de lôurbanisme. 

                                                      
2 Arrêté territorial n°2010 -058 fixant les mesures de protection de la biodiversit® de lõ®tang de Grande Saline 

Cadre réglementaire  Date  

Schéma de Mise en Valeur de la Mer (SMVM) 
de Guadeloupe 

2001 

Plan de Prévention des Risques (PPR) Débuté en 2008 

Arrêté territorial Mai 2010 

Carte dôurbanisme de Saint-Barthélemy En cours 
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Figure 4 : Carte d'urbanisme de Saint-Barthélemy, élaborée en 2012 puis invalidée 

 

Le Conseil territorial de la collectivité de Saint-Barthélemy a décidé le 6 juin 2015 de relancer le processus 
dô®laboration dôune nouvelle carte dôurbanisme. 

1.5.3 Plan de Prévention des Risques Naturels (PPRN) 

Un Plan de Prévention des Risques Naturels a été prescrit en 2007 pour Saint-Barth®lemy, afin dô®tudier les 
risques inondation, mouvement de terrain, cyclone et séisme. Lô®laboration du PPRN a d®but® en 2008 mais ce 
dernier nôa jamais été achevé. Si celui-ci venait à être terminé, il est probable que la Grande Saline et les 
terrains aux alentours soient compris dans des zones ¨ forts al®as dôinondation. 

1.5.4 Schéma de Mise en Valeur de la Mer (SMVM) 

Collectivit® dôOutre-mer depuis le 15 juillet 2007, Saint-Barthélemy dépendait auparavant de la Guadeloupe. 
Certains documents de planification de la Guadeloupe, antécédents à cette date, prennent ainsi en compte lô´le 
de Saint-Barth®lemy. Côest le cas du Sch®ma de Mise en Valeur de la Mer (SMVM) de 2000, qui exprime les 
orientations fondamentales en matière de mise en valeur de la mer et de son littoral ainsi que de protection de 
lôenvironnement. Celui-ci a été révisé en 2011 pour la Guadeloupe et ses dépendances actuelles, Saint-
Barthélemy exclue. 
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Figure 5 : Extrait du SMVM de Guadeloupe (2001)  

La Grande Saline se trouve bordée au sud par des espaces à vocation naturelle et au nord et ¨ lôest par des 
espaces urbanisés. Cependant, le SMVM nôattribue pas clairement de vocation ¨ la Grande Saline. 

1.6 [Ŝǎ ȊƻƴŀƎŜǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ Řŀƴǎ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŞǘǳŘŜ 

Bien quôelles ne poss¯dent pas de valeur juridique directe et ne constituent pas des outils de protection 
réglementaire, les Zones Naturelles d'Intérêt Ecologique, Faunistique et Floristique (ZNIEFF) sont des outils de 
connaissance et dôaide ¨ la d®cision qui permettent une meilleure prise en compte des enjeux relatifs ¨ la 
protection de lôenvironnement et ¨ la conservation de la biodiversit® dans les projets dôam®nagement du 
territoire. 

 

La Grande Saline est comprise dans une Zone Naturelle dôInt®r°t Ecologique Faunistique et Floristique 
(ZNIEFF) de type II depuis 2006 (N° 0000 0010). Dôune superficie de 37,7 hectares la ZNIEFF englobe cinq 
étangs et salines de Saint-Barthélemy : Saint-Jean, Petit et Grand-Cul-de-Sac, Toiny et la Grande Saline. 
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Figure 6 : ZNIEFF sur le site de la Grande Saline 

 

Le site de la Grande Saline ne bénéficie à ce jour que de peu de protection. Les documents réglementaires 
®tant toujours en cours dô®laboration. Lôarr°t® territorial de 2010 fixe les activit®s autoris®es et leurs p®riodes. 
La mise en place dôun statut officiel de zone humide inaliénable et inconstructible permettrait de garantir à long 
terme lôexistence de la Grande Saline. 

 

2 [ΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭ 

2.1 Milieu physique 

2.1.1 Climat 

Les données climatiques présentées sont issues du 

¶ plan de gestion 2004-2008 de la réserve naturelle de Saint-Barthélemy. 

¶ Cahier de lôORSTOM sur les ressources en eau de la Guadeloupe 

Ces donn®es sont ¨ lô®chelle de Saint-Barth®lemy ou dô´les ayant un climat proche. En lôabsence de donn®es 
spécifique au site, celles-ci permettent de donner une idée du climat pour le site de la Grande Saline. 

Températures et ensoleillement 

Le climat de lô´le de SaintBarthélemy est un climat tropical chaud, marqué par deux saisons. La saison sèche 

correspond globalement au premier semestre et la saison des pluies au deuxième semestre. Les températures 
minimales moyennes sont de 21°C durant la saison sèche et de 25°C durant la saison des pluies. Les 
températures maximales moyennes sont de 30°C durant la saison sèche et 33°C durant la saison des pluies. 
Elles peuvent atteindre exceptionnellement 35°C (plan de gestion de la réserve naturelle de Saint-Barthélemy, 
2010). 

La dur®e annuelle moyenne de lôinsolation est de 3 032 heures ¨ Gustavia. Lôinsolation moyenne mensuelle 
varie de 232 heures, en novembre, à 269 heures, en août. Les mois les moins ensoleillés sont ceux 
correspondant à la saison de pluie : de septembre à décembre avec en moyenne moins de quatre jours de 
moins de quatre heures d'ensoleillement. 
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Aérologie 

La circulation de lôair sur Saint-Barthélemy est marquée par des vents dominants et le passage de dépressions 
tropicales. 

Saint-Barth®lemy est soumis toute lôann®e aux aliz®s de secteur est. Des aliz®s plus frais, caractérisés par des 
vents plus forts, sont observés de décembre à mars pendant la période des « avants ». D óune mani¯re g®n®ral, 
les vents faiblissent vers avril et mai, puis se renforcent en juin et juillet. Le régime des alizés tropicaux humide 
domine ensuite dôaout ¨ novembre. 

En 60 ans de statistiques cycloniques (1950-2010), trois tempêtes tropicales et onze ouragans ont été 
recensés, chiffres très influencés par les six ouragans de la période 1995  2000. Ceci représente en moyenne : 

ü un phénomène cyclonique (tempête ou ouragan) tous les 4,3 ans ; 
ü un ouragan tous les 5,5 ans 

A noter, depuis ce bilan de 2010, le passage de trois tempêtes tropicales et du cyclone Gonzalo (2014), dont 
les dégâts sur les Iles du Nord ont été considérables. 

Pluviométrie Ŝǘ ƘǳƳƛŘƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ 

La moyenne des précipitations annuelles est de 959 mm/an .Durant la saison des pluies, les précipitations sont 
deux fois plus importantes que durant la saison sèche. En 2014, la station de Gustavia avait recueilli 850 mm 
de cumul de pluie. 

 

Figure 7 Υ tǊŞŎƛǇƛǘŀǘƛƻƴǎ ƳƻȅŜƴƴŜǎ όƘƛǎǘƻƎǊŀƳƳŜǎύΣ ƳŀȄƛƳǳƳ Ŝǘ ƳƛƴƛƳǳƳ όōŀǊǊŜǎ ŘΩŜǊǊŜǳǊύΦ 

Lôhumidit® relative moyenne de lôair est importante toute lôann®e avec une moyenne de 74,7 %. Elle varie de 
71,3 %, en mars, à 76,6 %, en novembre. Elle est sup®rieure ¨ 76 % durant les mois les plus pluvieux : dôao¾t ¨ 
décembre. 

 

Ces conditions climatiques sont ¨ lôorigine dôune tr¯s forte ®vapotranspiration sur lô´le avec des d®ficits 
hydriques pouvant °tre estim®s de lôordre de 500 mm environ (Chaperon et al. 1983). 

 

Points clefs sur le climat de la Grande Saline 

V Forte évaporation (température, ensoleil lement et vents)  

V Faibles précipitations  et saisonnalité du climat  
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2.1.2 Géomorphologie 

Lô´le de Saint-Barth®lemy appartient ¨ lôarc insulaire externe ancien des Petites Antilles (Dumon 2008). Le 
volcanisme associé a cessé il y a environ 30 millions dôann®es. Le substratum de Saint-Barthélemy est 
volcanique, celui-ci est recouvert par une sédimentation carbonatée du Pliocène au Pléistocène (de - 5 
millions dôann®es ¨ - 12 000 ans). 

La g®ologie de lô´le de Saint-Barthélemy est marquée par trois cycles éruptifs typiques du volcanisme dôarc 
insulaire : épanchement de basaltes tholéiitiques suivi de la mise en place dôun volcanisme calco-alcalin. À la fin 
de lôÉocène (- 34 millions dôann®es), un volcanisme de type phréato-magmatique se met en place donnant des 
intrusions andésitiques massives.  

Les formations volcaniques de Saint-Barthélemy sont entrecoupées de dépôts sédimentaires de type péri- 
récifal donnant de grandes barres calcaires intercal®es. Lôensemble a subi un basculement vers le Sud faisant 
apparaître les tholéiites dans toute la partie Nord. 

 

 

Légende 

1 ï Grotte du Shell Beach 

2 ï Grotte du Figuier maudit 

3 ï Grotte du Morne Lurin 

4 ï Grotte des Chauves-souris 

5 ï Grotte du Paille-en-queue 

6 ï Grotte Montbars 

7 ï Grotte de la Chaloupe 

8 ï Grotte du Manguier 

9 ï Taffoni de la Grande Saline 

10 ï Abri 1 de Petite Anse 

11 ï Abri 2 de Petite Anse 

Figure 8 : Carte de Saint-Barthélemy avec représentation des affleurements calcaires (zones bleutées) et localisation des 
cavités (Lenoble et al. 2012) 

 

Le littoral de Saint-Barthélemy est entrecoupé de falaises et baies sédimentaires (Bouchon et Bouchon Navaro, 
1992). Lô®volution s®dimentaire a entrain® lôapparition de lagunes c¹ti¯res en eau ou ass®ch®es, telle la 
Grande Saline, par la formation de cordons sableux littoraux. Ces lagunes, bord®es dôun fin cordon de 
mangrove, sont aujourdôhui au nombre de quatre. 

La vallée de la Grande Saline doit son nom à lô®tang dôeau saum©tre quôelle abrite. Ce vallon est bord®, sur 
son flanc est, par les reliefs de lave massive du Morne Grand Fond et du Morne Rouge (Figure 9) (Lenoble et 
al. 2012) 
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Figure 9 : Mornes Grand-Fond et Morne Rouge surplombant la Grande Saline. 

 

De nombreux abris se développant à même les abrupts rocheux. Les parois régulièrement courbes de ces abris 
et leur morphologie arrondie permettent dôy reconna´tre des taffonis : des cavités creusées par haloclastie 
(Cailleux 1953). Leur genèse est liée à la cristallisation de sel sur les parois et la présence voisine de la 
saline nôest probablement pas ®trang¯re ¨ leur formation. Ce processus dô®rosion peut °tre favoris® par un joint 
de strate. De beaux exemples se succèdent, étagés, sur le versant de la petite colline conduisant au 
rétrécissement du vallon à son extrémité, au lieu- dit le « Grain de sel » (Figure 10). Au sol, un limon beige léger 
lié à la désagrégation de la roche par haloclastie témoigne de la contribution de ce dernier processus dans la 
genèse des abris. 

 

Figure 10 : Colline dite "du Grain de sel", secteur de Grande Saline, alvéoles de toutes dimensions (Impact Mer) 

 

Points clefs sur la géomorphologie du site 

V Substrat volcanique et dépôts sédimentaires 

V La Grande Saline : lagune côtière séparée de la mer par un cordon littoral  

V Érosion des parois rocheuses par haloclastie . 
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2.1.3 Hydrosystème : Évolution historique et état 2015 

Hydraulique de la grande Saline 

Lô®tude du BRGM (Dumon 2008) a notamment mis en évidence la présence de zones endoréiques où les 
®coulements nôatteignent pas la mer et se concentrent dans des d®pressions ferm®es, soient celles de 
Saint Jean, lôAnse de Petit Cul-de-Sac, Grand Cul de sac, Toiny et la Grande Saline. À noter que ces zones 

humides concentrent les écoulements superficiels et sont en connexion hydraulique avec les eaux souterraines 
et lôeau de mer par des canaux plus ou moins fonctionnels. 

 

 

Figure 11 : Carte des bassins et des écoulements de Saint-Barthélemy 

 

La lagune de la Grande Saline est largement conditionnée par la nature et la qualité des apports en provenance 
de son bassin versant : eau douce, limons, nutriments, contaminants. Les apports dôeau douce proviennent des 
eaux de pluies qui arrivent jusqu'¨ lô®tang via les bassins versants, ses tributaires et canaux. A noter que le 
secteur de la Grande Saline nôest pas ®quip® dôassainissement collectif et sont traitées de manière 
individuelle. Les ¾ des installations individuelles consistent en puisards qui permettent dô®viter le ruissellement 
superficiel des eaux domestiques, mais qui rentrent certainement en connexion avec la nappe par infiltration. La 
mise aux normes de ces puisards se fait progressivement lors des demandes de permis de construire. 

Lors des forts ®pisodes pluvieux, le niveau dôeau monte de manière importante dans la Grande Saline et sur 
ses abords. Les riverains indiquent un niveau dôeau pouvant atteindre plus de 50 cm au dessus du niveau de la 
route, atteignant le restaurant « Le Tamarin ». Selon le gestionnaire du canal dôamen®e dôeau de mer, cette 
accumulation dôeau serait cons®cutive ¨ des travaux men®s sur les abords du canal et au remplacement de 
sable (drainant) par de lôargile (imperm®able). 
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Figure 12 : Bassin versant de la Grande Saline : environ 190 ha (Safege 2000) 

 

 

 

La lagune subit également des flux dôeau sal®e et lôinfluence des marées lorsque le canal dôamen®e dôeau 
est ouvert. La gestion de son ouverture est assurée par Didier Laplace, prestataire pour la Collectivité de Saint-
Barthélemy et se fait entre deux et quatre fois par an pour r®guler le niveau dôeau dans la saline. Ces 
ouvertures visent à assurer un niveau dôeau suffisant pour limiter les nuisances olfactives dans le 
voisinage, à limiter le niveau dôeau pour permettre la nidification de la Petite Sterne et des autres espèces 
dôoiseaux, ou encore, tester la production de sel. Son ouverture doit tenir compte de lô®tat de la mer, dôune 
mani¯re g®n®rale il est fr®quent que la mer permette de faire rentrer de lôeau, mais plus rare dôavoir des 
p®riodes favorables pour faire sortir de lôeau (mer calme et basse-mer de « vives-eaux »). 
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Figure 13 : Canal ensablé d'amenée d'eau dans la Grande Saline, extrémité vers la plage et trappe d'ouverture 

  

Figure 14 : Schéma de fonctionnement de la production de selΣ ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ Ŝǘ ƭŀ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ Řǳ Ŏŀƴŀƭ Şǘŀƴǘ ŎƻƴǘǊƾƭŞ 

 

Le canal en lui même appartient à la Collectivité, mais son accès est sur du domaine privé. Une servitude a été 
établie de manière à assurer la gestion du canal. À son extrémité marine, le canal est fréquemment ensablé par 
les houles qui touchent la plage de la Saline et son ouverture nécessite à chaque fois un travail de 
désensablage. Son ouverture est également assurée par une à plusieurs trappes. 

Un diagnostic hydrologique du bassin versant de la Grande Saline a été réalisé (Safege 2000) et donne les 
caractéristiques suivantes 

¶ Le canal est long de 354 m et dôune largeur variable mais qui reste inf®rieure ¨ 80 cm. Son profil 
présente des contre-pentes et le niveau de la Grande Saline nôest quô¨ quelques centim¯tres au-dessus 
du niveau de la mer 

¶ Ces caract®ristiques rendent lô®vacuation de lôeau difficile et un d®bit maximal de 0,1 m
3
/s 

Safege (2000) a ®valu® le risque dôinondation en cas de fortes pluies dans le secteur de la Saline 

 

Tableau 5 : Caractéristiques des rƛǎǉǳŜǎ ŘΩƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ό{ŀŦŜƎŜ нллл) 

Occurrence de la pluie Niveau dôeau maximum (m) Durée de submersion* (jours) 

1 an 0,71 5 

10 ans 0,99 13 

50 ans 1,42 25 

100 ans 1,61 30 
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Le Tableau 5 indique que : 

Å Tous les ans un secteur de voirie est touch® par des inondations pendant plusieurs jours : pb dôacc¯s ¨ 
quelques habitations et à la plage 

Å Tous les 10 ans 4 secteurs de voiries et 2 habitations sont inondées pendant presque 2 
semaines 

Å Tous les 50 ou 100 ans les temps de submersion sont supérieurs à 3 semaines sur les mêmes secteurs 
que pour les pluies décennales 

 

Il convient également de noter quôune succession de travaux et am®nagements r®cents (ann®es 2000 mais non 
datés précisément) seraient ¨ lôorigine dôune aggravation du risque inondation dans le secteur de la Saline 
selon les riverains de ce quartier. 

 

 

Figure 15 Υ wŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ Řǳ ǊƛǎǉǳŜ ƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ƭŜǎ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎ Řǳ ǉǳŀǊǘƛŜǊ {ŀƭƛƴŜΦ 

 

Points cleÆÓ ÄÕ ÆÏÎÃÔÉÏÎÎÅÍÅÎÔ ÄÅ ÌȭÈÙÄÒÏsystème 

 

V &ÁÉÂÌÅÓ ÁÐÐÏÒÔÓ ÄȭÅÁÕ ÄÏÕÃÅ 

V #ÁÎÁÌ ÄȭÁÍÅÎïÅ ÄÅ ÌȭÅÁÕ ÄÅ ÍÅÒ géré par la Collectivité 

V Capacité ÄȭïÖÁÃÕÁÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭÅÁÕ ÄÉÆÆÉÃÉÌÅ 

V 2ÉÓÑÕÅ ÄȭÉÎÏÎÄÁÔÉÏÎ ïÌÅÖï 

 
  

Situation ant®rieure : 

Evacuation de lôeau en 1-2 jours selon lô®tat 

de la mer 

zone sableuse 
drainante 

extraction de sable 
d®p¹t de terre argileuse 

Situation actuelle : 

Evacuation de lôeau en + de 7 jours selon 

lô®tat de la mer 

remont®e des parois 
du canal 
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2.2 Qualité et contamination Řǳ ƳƛƭƛŜǳ όƳŀǎǎŜǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎύ 

2.2.1 La ƳŀǎǎŜ ŘΩŜŀǳ souterraine du site de la Grande Saline 

Une unique masse dôeau englobe lôemprise g®ographique ¨ la fois de Saint-Martin et Saint-Barthélemy, appelée 
« Édifices volcaniques de Saint-Martin et Saint-Barthélemy » (Brenot et al. 2008). Il nôexiste pas de r®seau 
de surveillance de la qualité des eaux souterraines sur cette masse dôeau. Les seules donn®es existantes sont 
celles issues du contrôle sanitaire réglementaire assuré par la Direction de la Santé et du Développement 
Social (DSDS) sur lôeau embouteill®e ç FondôOr ». La quantité de données disponibles est jugée insuffisante 
pour tous les éléments, pour les eaux souterraines comme pour les eaux de surface. 

2.2.2 5ƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ŘΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ : campagnes 2015 

La Figure 16 repr®sente la localisation des sites pour les campagnes de pr®l¯vements et dôanalyses physico-
chimiques réalisées dans le cadre du programme MANG. Ces campagnes de prélèvement ont eu lieu le 4 mars 
et le 13 octobre 2015. Les sites ont été sélectionnés de manière à représenter différentes situations de la 
Grande Saline. 

¶ Site 1 : au droit direct du canal de communication avec la mer, ce site est le passage « obligé » de la 
majeure partie de lôeau circulant dans le plan dôeau. 

¶ Site 2 : à proximité du parking et de la route, ce site est potentiellement soumis à de fortes pressions. 

¶ Site 3 : au cîur du ç carré du Roy », lieu de concentration du sel, ce site permettra de caractériser la 
qualit® de lôeau, matrice pour la production de sel. 

 

Figure 16 Υ [ƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜǎ ǇƘȅǎƛŎƻ-ŎƘƛƳƛǉǳŜǎ ǎǳǊ ƭŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ DǊŀƴŘŜ {ŀƭƛƴŜ 

2.2.3 Paramètres physico-ŎƘƛƳƛǉǳŜǎ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ la saline 

La Figure 17 présente les valeurs des paramètres obtenues lors des deux campagnes de mesure.  

La temp®rature de lôeau est homog¯ne sur lôensemble de la Grande Saline. Les ®carts de temp®rature entre 
les sites sont très probablement non significatifs et liés aux différentes heures de la mesure dans la journée. 
Les températures mesurées en octobre, de 5°C au dessus de celles de mars, sont à rattacher aux normales 
saisonnières et à un carême très prolongé en 2015 au cours duquel il nôa pas plu dôavril ¨ octobre.  

La salinité est relativement homog¯ne sur lôensemble des sites avec des ®carts de moins de 10 %. La salinité 
varie très fortement en fonction des saisons et des épisodes pluvieux (différence de 120 g/l). La campagne 
dôoctobre 2015 a eu lieu juste apr¯s le premier ®pisode pluvieux depuis un long car°me et, selon nos 
informations, le canal de communication avec la mer nôaurait pas ®t® ouvert ¨ ce moment. Cet apport dôeau 
douce par les précipitations aurait eu pour effets : de remonter le niveau dôeau dans la Grande Saline et de 
diluer le sel qui y ®tait pr®sent jusquô¨ atteindre une valeur comparable ¨ celle de lôeau de mer. Ces salinités 
sont cohérentes avec la configuration de lôhydrosyst¯me et avec la vocation de la Grande Saline qui est/était la 
production de sel. 
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Temp®rature de lô®tang (ÁC) 

 

 

Salinit® de lô®tang  

 

 

Concentration en oxygène (mg/l) 

 

 

Saturation en oxygène (% de saturation) 

 

 

pH 

 

 

Figure 17 : Paramètres physico-chimiques mesurés lors des 2 campagnes sur les 3 sites de prélèvement. 

Le pH de lôeau varie de 0,4 unit®s sur lôensemble des sites et des campagnes, t®moignant dôune masse dôeau 
homog¯ne ¨ la fois dans lôespace et dans le temps pour ce paramètre. Ces valeurs de pH sont proches de 
celles de lôeau de mer (8,2). 

Les valeurs dôoxyg¯ne dissous sont comprises entre 1,1 et 6,0 mg/l. Les seuils de saturation sont compris 
entre 30 et 78 % selon les sites. Lorsque la Grande Saline est en période de carême (mars 2015), lôeau est 
hypoxique sur lôensemble du plan dôeau avec peu dôoxyg¯ne disponible pour le d®veloppement dôun 
compartiment biotique. Peu apr¯s une forte pluie, le niveau dôoxyg¯ne remonte par lôaction de brassage des 
gouttes, le clapot lev® par le vent et par la teneur en oxyg¯ne plus ®lev®e dans lôeau de pluie. Le site 3 qui 
présente une concentration en oxygène plus élevée est particulièrement plus sensible au vent que les deux 
autres sites car situ® au milieu du plan dôeau et non en bordure. Ceci pourrait expliquer lôh®t®rog®n®it® de 
lôoxyg®nation. 
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2.2.4 Données sur le peuplement phytoplanctonique de la saline 

Dans la Grande Saline, le peuplement de microphytoplancton au moment du prélèvement est dominé par les 
cyanobactéries en colonies filamenteuses ou sphériques (Aphanothece sp) (Figure 18). Les colonies 
sphériques étant très abondantes au site 3, une partie dôentre elles ont ®t® comptabilis®es en colonie plut¹t 
quôen cellules isol®es. La valeur dôenviron 380 000 cell/l repr®sent®e par le graphique est donc minimis®e 
puisquôelle ne repr®sente que les colonies isol®es. Les cyanobact®ries, qui ont la capacit® de fixer lôazote 
atmosphérique, vont dominer lorsque le milieu devient pauvre en éléments azotés. 

Un organisme non identifi® dôenviron 2 mm a été comptabilisé à une concentration de plus de 880 000 cell/l au 
site 1. Ce site connaît occasionnellement des apports marins qui auraient pu expliquer ce bloom, cependant la 
physico-chimie mesurée ne révèle pas de conditions différentes des autres sites au moment de la campagne. 

Le peuplement de la saline est très peu diversifié. Il comprend, à des concentrations inférieures à 10 000 cell/l, 
trois autres espèces de cyanobactéries et une seule espèce de diatomée du genre Nitzschia.  

 

 

Figure 18 : Résultats du microphytoplancton pour les sites de suivi de la Grande Saline en mars 2015. 

 

Points clefs sur les paramètres physico-ÃÈÉÍÉÑÕÅÓ ÄÅ ÌȭÅÁÕ ÄÅ ÌÁ 'ÒÁÎÄÅ 3ÁÌÉÎÅ 

 

V Salinité variable selon la saison et la météorologie 

V 0ÌÁÎ ÄȭÅÁÕ ÈÏÍÏÇîÎÅ ÄȭÕÎ ÐÏÉÎÔ ÄÅ ÖÕÅ ÄÅ ÌÁ ÓÁÌÉÎÉÔï 

V Très faiblÅ ÄÉÖÅÒÓÉÔï ÐÈÙÔÏÐÌÁÎÃÔÏÎÉÑÕÅ ÅÔ ÄÏÍÉÎÁÎÃÅ ÄÅÓ ÃÙÁÎÏÐÈÙÃïÅÓ ÓÕÒ ÌȭÅÎÓÅÍÂÌÅ ÄÕ ÐÌÁÎ ÄȭÅÁÕ 
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2.2.5 wŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜǎ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ 

Une liste de 184 contaminants divers (organochlor®s, m®taux lourds, HAP, solvantsé) ont été recherchés dans 
lôeau au cours des deux campagnes sur le site nÁ3. Pour chacun des contaminants quantifi®s, des seuils de 
r®f®rences de lôINERIS ont ®t® utilis®s pour analyser ces r®sultats et sont indiqu®s en Annexe 2. Les valeurs de 
NQE ont ®t® privil®gi®es pour lôanalyse. Pour chacun des param¯tres une valeur de r®f®rence basse (VR1) et 
une valeur de référence haute (VR2) ont été retenues. Une teneur en contaminant mesurée en deçà de VR1 
indique une eau en bon état, une teneur au delà de VR2 une eau en mauvais état pour le contaminant en 
question. Les teneurs comprises entre VR1 et VR2 t®moignent dôune eau de qualit® m®diocre, pour laquelle 
une surveillance et la recherche des causes m®riteraient dô°tre engag®es pour ®viter que de futures teneurs 
dépassent VR2. 

Sur les 184 molécules recherchées 14 ont été mesurées au dessus des limites de quantification du laboratoire. 
Les concentrations mesurées sont présentées dans le Tableau 6. Sur ces 14 contaminants, 6 dépassent le 
seuil de r®f®rence VR1 et t®moignent dôun état m®diocre de la qualit® de lôeau et, sur ces 6 molécules, 3 ont 
®t® quantifi®es plus dôune fois dans lôannée, tous des métaux lourds : Arsenic, Chrome, Cuivre. Ces résultats 
t®moignent dôune contamination importante de lô®tang qui est probablement li®e ¨ lôhistorique du site (anciennes 
décharges à proximité des sites 3 et 2) et aux usages actuels à proximité imm®diate du plan dôeau (route, 
parking proche). Les autres contaminants détectés peuvent être à reliés avec des travaux de peinture ou de 
revêtement (anthracène, arsenic), avec des insecticides (DDT ppô, methiocarb) ou au déchets plastiques (et 
autres) présents sur le site (nonylphénol, DEHP, fluoranthène, naphtalène). 

 

Tableau 6 Υ /ƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ όŜƴ ҡƎκƭύ ǉǳŀƴǘƛŦƛŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜǎ муп ŎƻƴǘŀƳƛƴŀƴǘǎ ǊŜŎƘŜǊŎƘŞǎΦ [Ŝǎ ǾŀƭŜǳǊǎ Ŝƴ ƧŀǳƴŜ 
indiquent des dépassements du seuil de référence VR1. Les pourcentages indiqués dans les cellules jaunes indiquent le 

niveau de la contamination par rapport au seuil VR2. Aucune valeur ne dépasse les seuils de référence VR2. 

Contaminant Campagne 1 Campagne 2 

Concentrations en µg/l mars-15 octobre-15 

4-para-nonylphénol 0,08 0,09 

Anthracène   0,006 

Arsenic 20,5 (3%) 11,6 (2%) 

Cadmium 0,2 0,3 (33%) 

Chrome 55,6 (1%) 7,5 (0%) 

Cuivre 4 (7%) 4 (7%) 

DDT pp' 0,003   

Diéthylhexylphtalate (DEHP ou DOP) 0,27 0,34 

Fluoranthène   0,013 (0%) 

Mercaptodimethur (Methiocarb) 0,003   

Mercure 0,007 0,008 

Naphtalène   0,12 

Nickel 1,7   

Plomb 2,7 (19%) 0,8 

 

2.2.6 Recherche de contaminants dans les sédiments : état 2015 

Une liste de 8 m®taux lourds ont ®t® recherch®s dans les s®diments des trois sites dô®tude de la Grande Saline. 
Pour chacun des contaminants quantifi®s, des seuils de r®f®rences issus de lôarr°t® sur les boues de dragage 
ou du portail de lôINERIS ont ®t® utilisés pour analyser ces résultats et sont indiqués en Annexe 2. Les valeurs 
de NQE ont ®t® privil®gi®es pour lôanalyse. Pour chacun des param¯tres une valeur de r®f®rence basse (VR1) 
et une valeur de référence haute (VR2) ont été retenues. Une teneur en contaminant mesurée en deçà de VR1 
indique une eau en bon état, une teneur au delà de VR2 une eau en mauvais état pour le contaminant en 
question. Les teneurs comprises entre VR1 et VR2 t®moignent dôune eau de qualit® m®diocre, pour laquelle 
une surveillance et la recherche des causes m®riteraient dô°tre engag®es pour ®viter que de futures teneurs 
dépassent VR2. 

Le Tableau 7 synthétise les résultats obtenus en 2015 sur la recherche de métaux lourds dans les sédiments de 
la Grande Saline. 

Les analyses réalisées en 2015 ont toutes pu quantifier la présence de métaux dans les sédiments à des 
taux plus ou moins élevés mais toujours inférieurs à la valeur de référence utilisée (VR1) (Annexe 2) 
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Tableau 7 : Teneur en mg/kg de matière sèche des contaminants (métaux et contaminants divers) quantifiés dans les sites 
de prélèvement en 2015. Les pourcentages indiquent le niveau de contamination par rapport au seuil VR1. NQ : Non 

Quantifié, NR : Non Renseigné. 

Contaminants Site 1 Site 2 Site 3 

Cuivre 16,00 (36%) 15,00 (33 %) 8,00 (18%) 

Mercure NQ 0,03 (8%) NQ 

Plomb 17,00 (17%) 17,00 (17%) 11,00 (11%) 

Zinc 61,00 (22 %) 68,00 (25%) 46,00 (17%) 

Aluminium 3,65 (NR) 2,95 (NR) 2,96 (NR) 

Lithium 24,00 (NR) 22,00 (NR) 28,00 (NR) 

 

 

Points clefs sur la contamination de la Grande Saline 

 

V La présence générale de métaux lourds est avérée, notamment pour le Cuivre et le Plomb dans la 

Grande Saline (eau et sédiment)  

V De nombreux contaminants liés aux pressions diverses que subit la Grande Saline  ont été 

retrouvés au delà de certaines valeurs de références mais en de çà des seuils critiques. ,ȭïÔÁÔ ÄÅ 

ÌȭÅÁÕ ÄÅ ÌȭïÔÁÎÇ ÐÅÕÔ ðÔÒÅ ÊÕÇï ÃÏÍÍÅ ïÔÁÎÔ « médiocre ». 
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2.3 Les unités écologiques et les habitats naturels 

Les ®l®ments concernant les unit®s ®cologiques et habitats naturels de la zone dô®tude sont bas®s sur une 
expertise in situ, sur les donn®es fournies par lôAgence Territoriale de lôEnvironnement, et les documents 
suivants 

¶ Sastre, C., Bernier, H., Guiraute, P., 2014. Notice explicative au tableau et à la carte de localisation de la 
flore indigène de Saint-Barthélemy. Saint-Barth Essentiel, 32 pp. 

¶ Lurel, F., 1994. Typologie et cartographie de la végétation naturelle de l'île de Saint-Barthélemy. UAG, 
ONF, 137 pp.  

¶ Questel, K., 2015. Biodiversité Saint Barth. Chilopoda. 97p.  

¶ Questel, K., 2014. La liste de la faune de Saint Barth®lemy. Agence de lôEnvironnement de Saint 
Barthélemy. 157p.  

¶ Leblond, G., 2012. Les oiseaux marins nicheurs de Guadeloupe, de Saint Martin et de Saint Barthélemy. 
Deuxième inventaire. BIOS/DEAL Guadeloupe. 107p.  

 

 

Figure 19 : Vue de la grande saline, du parking et du cordon boisé (source : Olivier Raynaud) 

 

 

2.3.1 Description des habitats naturels de la Grande Saline et ses alentours 

 

La cartographie des habitats naturels autour de la Grande Saline est représentée en Figure 20.  
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Figure 20 : Cartographie des habitats naturels sur le site de la Grande Saline (Impact Mer)
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Haie de palétuviers 

La mangrove qui borde lô®tang est r®guli¯rement taill®e. Elle est constitu®e dôune association de pal®tuviers 
noirs, blancs et gris. Elle est notamment utilisée pour la pose et la reproduction dôoiseaux terrestres tels que la 
Paruline jaune ou la Tourterelle à ailes blanches. Cette ceinture arbor®e sert ®galement dôabri ¨ dôautres taxons 
de la faune terrestre. 

Au del¨ de son r¹le dôhabitat, cette haie de pal®tuvier jour un r¹le dô®cran pour limiter lôimpact du d®rangement 
lié à la fréquentation de la route qui borde la Grande Saline. 

Muret de pierres 

Les murets de pierres qui forment les carrés de sel, servent à la reproduction et à la nidification des oiseaux 
migrateurs, en particulier la Petite Sterne et lôEchasse dôAm®rique. Quelques tests empiriques ont montré que 
les oiseaux ®taient sensibles au type de pierre qui ®tait utilis® pour s®lectionner lôemplacement de leurs nids 
(Laplace D. com. pers.). 

Plan ŘΩŜŀǳ ǇŜǳ ǇǊƻŦƻƴŘ et vasières 

Le plan dôeau est lôhabitat de quelques invertébrés aquatiques (Artemia sp.) et est le lieu de nourrissage 
privilégié pour les oiseaux des zones humides qui sôalimentent. La topographie de la Grande Saline définit des 
zones de vasi¯res plus ou moins exond®es en fonction du niveau dôeau. Le niveau dôeau r®git la distribution des 
espèces et des individus, ceux-ci accédant, en fonction de la taille de leurs pattes, à différentes zones de 
parcours des limicoles. 

Relief de végétation sèche 

Le relief de végétation sèche au centre de la Grande Saline constitue un îlot potentiellement bien protégé des 
abords et des menaces terrestres (chats, chiens, rats). Il est lôhabitat potentiel de quelques esp¯ces 
dôamphibiens et de reptiles. 

 

 

Points clefs sur la description des habitats 

 

V Habitats peu diversifiés  

V Quelques habitats originaux à forte valeur patrimoniale  : les murets de pierres 

V Une haie de palétuvier « taillée  » dont les fonctions écosystémiques peuvent être renforcées 

 

2.4 Flore de la Grande Saline 

2.4.1 [ΩŞǘŀǘ ŘŜǎ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ 

Plusieurs inventaires floristiques ont été menés sur Saint-Barthélemy, y compris sur le site de la Grande Saline. 
Le premier inventaire sur lô´le date de 1941, réalisé par Adrien Questel, le plus récent date de 2014 et a permis 
de faire un bilan global ¨ lô®chelle de lô´le (Sastre et al. 2014). A noter deux références botaniques 
supplémentaires (Fournet 2002, Lurel 1994). 

La flore vasculaire de lô´le compte 391 esp¯ces (sur 21 km
2
 seulement) 

2.4.2 La flore  

Liste des espèces dans le périmètre immédiat de la Grande Saline (richesse spécifique) 

Selon les r®sultats de lôinventaire men® par Association St Barth Essentiel 2014), le pourtour de la Grande 
Saline abrite 27 espèces végétales. La plupart dôentre elles sont relativement communes, mais la liste compte 
quelques esp¯ces dôint®r°t. Notamment le Gaïac (Guaiacum officinale) qui est considérée comme étant en 
danger critique dôextinction sur la liste rouge de lôUICN, ou encore les deux pal®tuviers (Avicennia germinans, 
Laguncularia racemosa) et le frangipanier (Plumeria alba). 
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Tableau 8 Υ [ƛǎǘŜ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ǇƭŀƴǘŜǎ ƛƴǾŜƴǘƻǊƛŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀ DǊŀƴŘŜ {ŀƭƛƴŜ όŜƴ ƎǊŀǎ ƭŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘύΦ 

Famille Genre espèce 

Acanthaceae Ruellia tuberosa 

Apocynaceae Plumeria alba 

Avicenniaceae Avicennia germinans 

Bignoniaceae Tabebuia heterophylla 

Bignoniaceae Tabebuia insignis 

Boraginaceae Heliotropium curassavicum 

Cactaceae Opuntia tuna 

Capparaceae Capparis indica 

Capparaceae Cleome viscosa 

Combretaceae Laguncularia racemosa 

Combretaceae Conocarpus erectus 

Commelinaceae Commelina diffusa 

Compositae Sonchus oleraceus 

Convolvulaceae Evolvulus nummularius 

Convolvulaceae Ipomoea triloba 

Euphorbiaceae Jatropha gossypiifolia 

Euphorbiaceae Euphorbia heterophylla 

Fabaceae Macroptilium lathyroides 

Malvaceae Thespesia populnea 

Malvaceae Sidastrum multiflorum 

Mimosaceae Leucaena leucocephala 

Mimosaceae Pithecellobium unguis-cati 

Nyctaginaceae Boerhavia coccinea 

Polygonaceae Coccoloba uvifera 

Portulacaceae Portulaca oleracea 

Theophrastaceae Jacquinia armillaris 

Zygophyllaceae Guaiacum officinale 
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Palétuvier noir 
(Avicennia germinans) 

 

Palétuvier blanc 
(Laguncularia racemosa) 

 

Gaïac 
(Guaiacum officinale) 

 

Frangipanier 
(Plumeria alba) 

Figure 21 : Photographies de quelques plantes d'intérêt présentes sur la Grande Saline  

 

Points-clefs sur la flore 

V Une végétation plutôt commune aux alentours de la Grande Saline  

V 1ÕÅÌÑÕÅÓ ÅÓÐîÃÅÓ ÄȭÉÎÔïÒðÔȟ Û ÐÒÏÔïÇÅÒ 

2.5 Faune de la Grande Saline 

La faune de la saline est de ses environs immédiats est relativement bien connue, du moins en ce qui concerne 
les esp¯ces, en raison des suivis de lôavifaune effectu® par la r®serve naturelle, nos propres observations et de 
la curiosité naturaliste de Karl Questel. Bien que les listes ne soient pas exhaustives et que chez les 
arthropodes il faille considérer, notamment chez les insectes, plutôt des morpho-species, elles permettent 
toutefois dôappr®hender les enjeux faunistiques.  

247 espèces regroupées en 3 embranchements et 10 classes sont ainsi répertoriées. La classe des insectes 
est majoritaire, suivie par celle des oiseaux (aves) et celle des arachnides. Cet inventaire élargi aux alentours 
de la Grande saline, demandera à être affiné pour ne prendre en compte que les habitats liés à la saline. 
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Figure 22 : Richesse spécifique des différents taxons de la Grande Saline de Saint-Barthélemy et de ces alentours 

2.5.1 Les différents statuts de la faune à Saint-Barthélemy 

La liste des espèces protégées de Saint-Barthélemy est en cours de révision et pour certains taxons en 
construction. Lôactuelle qui comprend beaucoup dôerreurs dont des esp¯ces absentes de Saint-Barthélemy, est 
tout de même utilisée pour les oiseaux dans les colonnes Statut de protection (SP) à titre informatif. 

Il en est de m°me pour la liste rouge r®gionale des esp¯ces dont une seule a ®t® pour lôinstant valid®e aux 
Antilles françaises, celle de la Guadeloupe, utilisée ici à titre indicatif.  

Un travail est en cours avec lôéquipe de la Réserve naturelle de Saint-Barthélemy pour mettre à jour ces statuts. 

Cependant une autre notion peut °tre prise en compte, celle de lôindig®nat
3
 (Ramade 2008).  

Ainsi un oiseau sera appelé indigène si sa présence régulière sur le territoire est le fait dôun processus 
naturel. Dans le cas des espèces qui sont accidentelles, hors de leurs aires de répartition, elles pourront être 
nommée naturelles. Les autres seront appelées introduites.  

2.5.2 Les mollusques terrestres 

Deux espèces indigènes courantes, Bulimulus guadalupensis et Drymaeus elongatus. 

 

Figure 23. Bulimulus guadalupensis (Karl Questel) 

 

                                                      
3 Selon Ramade (2008) lõindig®nat désigne en ®cologie une entit® originaire dõune aire g®ographique donn®e. Sõutilise souvent 

pour des esp¯ces se rencontrant naturellement dans une r®gion ou un type dõhabitat bien d®fini (par opposition ¨ des esp¯ces 

exotiques) ». Si pour la plupart des taxons la notion dõesp¯ces indig¯nes est claire, pour lõavifaune, les diff®rentes cat®gories 

liées aux statuts de reproduction (sédentaires, migrateurs, migrateurs nicheurs, etc.) amènent à préciser cette définition.  
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2.5.3 Les arthropodes 

Les arachnides 

Cette classe comprend des amblypyges, des scorpions et des araignées. Dix neuf familles et trente espèces 
ont ®t® r®pertori®es. Ce sont des pr®dateurs dôautres invert®br®s. 

  

Figure 24: Amplypyges Phrynus goesii (à gauche, Karl Questel) et Scorpion (Oiclus questeli) 

Mise ¨ part une esp¯ce dôaraign®e (Latrodectus geometricus), toutes les espèces listées semblent être 
indigènes. Le scorpion Oiclus questeli est a priori endémique de Saint-Barthélemy. 

 

  

Figure 25 : Araignée exogène : Latrodectus geometricus (Wikipedia) et Araignée loup : Lycosidae indéterminée (Karl 
Questel) 

Dôapr¯s Karl Questel (com pers) une esp¯ce de Lycosidae, araignée loup, pourrait être inféodée aux milieux de 
la saline.  

2.5.4 Les branchiopodes 

Une seule esp¯ce introduite, lôart®mie, Artemia salina. Sa prolifération dépend de la salinité. Ce crustacé peut 
jouer un r¹le important dans lôalimentation des limicoles et dôune mani¯re plus g®n®rale dans les r®seaux 
trophiques de la saline. Il se nourrit de phytoplancton. 
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Figure 26. Artemia salina (Wikipedia) 

2.5.5 Les chilopodes 

Ce sont des scolopendres. Ils sont représentés par deux familles et trois espèces, toutes indigènes et toutes 
prédatrices. 

 

Figure 27. Scolopendre Scolopendra alternans (Karl Questel) 

2.5.6 Les insectes 

Cette classe comprend au niveau du site et de ses alentours 59 familles et 125 espèces répertoriées. Il y 
aurait six espèces introduites et 13 dôorigine incertaine ainsi quôune curiosit® venue de lôAncien monde, la 
libellule Hemianax ephippiger probablement entrainée par les Alizés et les tempêtes de sable (Meurgey 2011).  

La majorité des familles sont plutôt terrestres, et seules 7 familles et 15 espèces semblent être associées aux 
milieux humides comme la saline. Parmi celles ci : 

o la cicindelle Megacephala sabrina présente à Saint-Barthélemy que sur la Grande saline (Questel, com 
pers). 

 

Figure 28. Cicindelle Megacephala sabrina (Karl Questel) 

 

 

 
o des moustiques, 
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o des libellules et des agrions (Meurgey et al. 2012, Meurgey 2011) 

 

Figure 29. Agrion Ishnura ramburii (Karl Questel) 

o des dipt¯res dont un de la famille des Ephydridae, non identifi®, mais qui a la particularit® dôavoir un 
développement larvaire dans les étangs salés et une surabondance temporaire de larves dans la saline 
et dôimagos sur les rives. Cette manne comme celle que procure les populations dôart®mies peut °tre 
favorable aux populations dôoiseaux qui fr®quentent lô®tang, ainsi quô¨ des populations plus terrestres 
comme la Paruline jaune. 

 

Figure 30. Laridés dans un nuage d'Ephydridae (http://www .onthewingphotography.com) 

2.5.7 Les malacostracés. 

Il sôagit des crabes (trois familles et cinq espèces) et des Bernard-lôhermites : une espèce  Coenobita 
clypeatus.  

Parmi les crabes, on compte des crabes de terre comme Cardisoma guanhumi et Gecarcinus ruricola appelé 
communément « crabe zombi » , un crabe de plage Ocypode quadrata, un crabe des rochers, Grapsus grapsus 
et un crabe de marais : Uca burgersi. Cette dernière espèce fait partie du régime alimentaire de grands 
limicoles et dôard®id®s. 

 

Photographie 1 : Crabe Uca burgersi (http://www.fiddlercrab.info) 

 

2.5.8 Les amphibiens 

http://www.fiddlercrab.info/
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Une seule espèce répertori®e, lôHylode de la Martinique (Eleutherodactylus martinicensis) qui est une espèce 
exotique arriv®e sur lô´le dans les ann®es 80. Elle fr®quente plut¹t les milieux bois®s. 

2.5.9 Les reptiles 

Neuf familles pour 10 espèces répertoriées sur le site. Ce groupe se caractérise par un fort taux 
dôend®misme : 7 esp¯ces sur 10 sont localis®es au banc dôAnguilla.  

 

 

Photographie 2 : Scinque Spondylurus powelli (Karl Questel) 

Toutes les espèces sont prédatrices. 

Deux espèces ont un statut IUCN  « En danger » : lôIguane des Petites Antilles et la Couresse du banc 
dôAnguilla. 

 

Tableau 9 : Reptiles répertoriés sur le site de la Grande saline 

Espèces Introduite Indigène Répartition UICN 

Dactyloidae 

Ctenonotus (Anolis) gingivinus (Cope, 1864)   1 Banc d'Anguilla   

Dipsadidae 

Alsophis rijgersmaei Cope, 1869   1 Banc d'Anguilla EN 

Gekkonidae 

Hemidactylus mabouia (Moreau de Jonnès, 1818) 1   Introduite EN 

Iguanidae 

Iguana delicatissima (Laurenti, 1768)   1 Petites Antilles   

Mabuyidae 

Spondylurus powelli Hedges & Conn, 2012   1 Anguilla, Saint-Barthélemy   

Phyllodactylidae 

Thecadactylus rapicauda (Houttuyn, 1782)   1 Antilles, Amériques du sud   

Sphaerodactylidae 

Sphaerodactylus parvus (King, 1962)   1 Banc d'Anguilla   

Sphaerodactylus sputator (Sparrman, 1784)   1 Banc d'Anguilla   

Teiidae 

Ameiva plei plei (Duméril & Bibron, 1839)   1 Banc d'Anguilla   

Testudinidae 

Chelonoidis carbonaria (Spix, 1824) 1   Introduite   
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2.5.10 [Ωŀvifaune 

Elément de contexte 

Du point de vue de lôavifaune des ®tangs (migratrices ou s®dentaires), lô®tang des salines sôint¯gre dans deux 
ensembles biogéographiques :  

V lôile de Saint-Barthélemy qui comprend 5 étangs.  

V Le banc dôAnguilla compos® de Saint-Barthélemy, Saint Martin, Sint Maarten et Anguilla. Ces trois îles 
cumulent à peu prés 38 étangs. 

V Lôarc des Petites Antilles qui est une des voies de migration emprunt®s par les oiseaux dôAm®rique du 
nord. 

bƻƳōǊŜ Ǝƭƻōŀƭ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ƎǊƻǳǇŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ 

Lôanalyse des diff®rents rapports permet de dresser une liste non exhaustive de 61 esp¯ces dôoiseaux qui ont 
®t® r®parties en quatre groupes d®termin®s en fonction des habitats et du comportement de lôavifaune (Figure 
31) : les oiseaux marins, les oiseaux des zones humides, les oiseaux terrestres et les oiseaux aériens. Certains 
oiseaux comme les faucons pourront être cités dans deux groupes en raison de leurs comportements. 

La prise en compte de ces différents groupes pour comparer les zones humides est primordiale. Les différentes 
richesses spécifiques dépendront des habitats, des paramètres physico chimiques comme la salinité ainsi que 
des réseaux trophiques. 

Les oiseaux des zones humides prédominent devant les oiseaux terrestres. Parmi les espèces marines, une est 
inféodée à ce type de milieu, la Petite sterne qui niche sur les zones exondées de la saline. 

 

 

Figure 31 : Richesse spécifique des différents groupes d'oiseaux répertoriés sur le site 

Dôun point de vue du statut migrateur/nicheur (Figure 33), les oiseaux migrateurs (M, MH) prédominent avec 
46% des espèces listées et les sédentaires (S) représentent 38%. Les migrateurs nicheurs sont les oiseaux qui 
viennent sur Saint-Barthélemy pour se reproduire et migrent en dehors de la période de reproduction, ils 
représentent 10%. Les oiseaux erratiques (E) sont les espèces qui circulent entre les îles, notamment celle du 
banc dôAnguilla, pour la reproduction ou lôalimentation. Pour une m°me esp¯ce, il peut y avoir plusieurs types 
de population. Côest le cas de lôEchasse dôAm®rique : des observations ponctuelles de groupes importants (plus 
de 300 observations en janvier 2002) suggèrent des passages migratoires. 

 

Espèces de 
zones humides; 

33 

Espèces 
terrestres; 21 

Oiseaux marins; 4 

Espèces 
aériennes; 3 
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Figure 32 Υ {ǘǊǳŎǘǳǊŜ ŘŜ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǘŀǘǳǘǎ ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴΦ 

Les oiseaux des zones humides. 

Ils sont adapt®s anatomiquement et physiologiquement ¨ ces milieux. Si certains sont plut¹t dôeau douce, la 
plupart fréquentent les eaux saumâtres, salées voire sur-salées. 

Les différentes familles de ce groupe illustrent bien les comportements trophiques : 

¶ Les h®rons chassent ¨ lôaff¾t ou en se d®pla­ant comme lôAigrette neigeuse, les poissons, les crabes ou 
dôautres invert®br®s ou vert®br®s. Selon leurs tailles ils acc¯deront ¨ des zones plus ou moins profondes 
selon leurs tailles.  

¶ Les canards sont présents sur les plans dôeau et utilisent les rives et les parties exond®es pour se 
reposer ou se reproduire, comme côest le cas du Canard des Bahamas, r®cemment arriv® ¨ Saint-
Barthélemy. 

¶ Parmi les rapaces, le Balbuzard pêcheur, piscivore, est inféodé aux milieux humides et côtiers. Il attrape 
les poissons avec ces serres garnies de spicules pour une meilleure préhension. Il fréquente plutôt le 
littoral que la saline. 

¶ Les rallid®s sont repr®sent®es par deux esp¯ces contact®es, lôune qui peut °tre s®dentaire, la Gallinule 
dôAm®rique (Poule dôeau), et lôautre migratrice : la Foulque dôAm®rique. Cependant le milieu sursal® de 
la saline peu favorable à ces espèces suggère une présence occasionnelle ou saisonnière sur ce site. 

¶ Les pluviers, sont de petits limicoles qui courent généralement sur les parties exondées chassant des 
diptères, des hémiptères ou encore des amphipodes. 

¶ Les b®casseaux sont dôautres petits limicoles de la famille des Scolopacid®s qui fr®quentent les parties 
peu profondes et exondées du marais et du littoral.  

¶ Les grands limicoles comprennent des espèces aux longues pattes qui peuvent exploiter les parties plus 
profondes du site comme les chevaliers (Chevalier pattes jaunes) ou les prairies humides : la Bécassine 
de Wilson. 

¶ Une dernière espèce, hivernante, doit être citée, le Martin-p°cheur dôAm®rique pr®sent aussi bien sur les 
zones humides, que les lagons et le littoral rocheux.  

 

Migrateurs 
nicheurs  

10%  

Sédentaires 
38%  

Erratiques  
6% 

Migrateurs  
46%  
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Tableau 10 : Liste et statuts des espèces répertoriées sur la Grande saline 

Espèces des zones humides SP IUCN LRG SR Ab 

Ardeidae : hérons 

Egretta caerulea Aigrette bleue  P LC EN E/M PC 

Egretta thula Aigrette neigeuse P LC   E/M C 

Ardea herodias Grand héron NP LC   M PC 

Ardea alba Grande aigrette P LC   E/M C 

Butorides virescens Héron vert P LC   S C 

Nyctanassa violacea Bihoreau violacé P LC   S C 

Bubulcus ibis Héron garde-bîufs P LC   E/M C 

Anatidae : canards 

Anas bahamensis Canard des Bahamas P LC EN E/M/S C 

Athya collaris Fuligule à bec cerclé P LC   M R 

Anas discors Sarcelle à ailes bleues P LC   M PC 

Anas crecca Sarcelle à ailes vertes P LC   M R 

Pandionidae : rapaces 

Pandion haliaetus  Balbuzard pêcheur P LC   MH PC 

Rallidae : gallinules, foulques 

Gallinula galeata Gallinule d'Amérique  P LC   S C 

Fulica americana Foulque d'Amérique P LC   M R 

Recurvirostridés : échasses 

Himantopus mexicanus Echasse d'Amérique P LC EN M/MN TC 

Charadriidae : pluviers 

Pluvialis squatarola Pluvier argenté NP LC   M TC 

Charadrius vociferus Pluvier kildir P LC   S C 

Charadrius wilsonia Pluvier de Wilson P LC EN M/MN? PC 

Charadrius semipalmatus Pluvier semipalmé P LC   MH C 

Scolopacidae : grands limicoles 

Tringa melanoleuca Chevalier criard NP LC   M PC 

Tringa flavipes Chevalier à pattes jaunes NP LC   M C 

Calidris himantopus Bécasseau à échasse NP LC   M C 

Tringa semipalmata Chevalier semipalmé NP LC   M PC 

Limnodromus griseus Bécassin à bec court NP LC   M PC 

Gallinago delicata Bécassine de Wilson NP LC   M R 

Scolopacidae : petits limicoles 

Calidris fuscicollis Bécasseau de Bonaparte P LC   M C 

Calidris minutilla Bécasseau minuscule P LC   M C 

Calidris pusilla Bécasseau semipalmé P LC   M TC 

Calidris mauri Bécasseau d'Alaska P LC   M R 

Calidris melanotos Bécasseau tacheté  NP LC   M PC 

Actitis macularia Chevalier grivelé P LC   MH C 

Arenaria interpres Tournepierre à collier NP LC   MH C 

Alcedinidae 

Megaceryle alcyon Martin-pêcheur d'Amérique P LC   MH PC 
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SP : statut de protection ; P = protégé ; NP = non protégé 

IUCN : Statut IUCN mondial ; LRG : liste rouge de Guadeloupe, précisée uniquement si le statut diffère de la liste mondiale ; 
EN = en danger LC = préoccupation mineur ; NT = quasi menacée ; VU = Vulnérable. 

SR : Statut de reproduction ; A = accidentel ; E = Erratique ; M = migrateur ; MH = migrateur hivernant ; MN = migrateur 
nicheur ; S= sédentaire 

Ab : Abondance ¨ lô®chelle de Saint-Barthélemy; A = accidentel ; C= commun ; PC = peu commun ; TC=très commun  

R = Rare 

 

 

Figure 33 : Caractérisation en % de l'avifaune des zones humides de la Grande Saline selon les principaux statuts. 

Sur les 33 espèces relevées, 70 % des espèces sont protégées. 

Selon les crit¯res de lôIUCN mondial, presque toutes les esp¯ces sont en pr®occupations mineures (LC).  

79% des esp¯ces sont migratrices ou erratiques ce qui conf¯re lôimportance de la zone pour les migrateurs. 

En terme dôabondance, il est constat® que 42 % des esp¯ces sont ¨ lô®chelle de Saint-Barthélemy, peu 
communes. 

Les oiseaux terrestres 

Sur le site 21 espèces sont listées. La majorité est sédentaire (81%), commune (81%) et protégée (71%). 

 

Figure 34 : Caractérisation en % de l'avifaune terrestres de la Grande Saline selon les principaux statuts 
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¶ le Pigeon à couronne blanche. Il est considéré comme quasi menacé (NT) selon les crit¯res de lôIUCN 
mondial et en danger (EN) selon ceux de la liste rouge de Guadeloupe. Il est nicheur depuis peu à Saint-
Barthélemy. 

¶ La sous-espèce de Paruline jaune (S.p.bartholemica) inféodée aux mangroves et par ce fait représentée 
à Saint-Barthélemy par une faible population mise en danger par la disparition de ce milieu. 

Parmi les migrateurs terrestres, citons le faucon émerillon et le faucon pèlerin deux rapaces chasseurs 
dôoiseaux et de chauves-souris qui utilisent le milieu terrestre pour consommer leurs proies et se reposer, ainsi 
que la Paruline des ruisseaux inféodée aux milieux boisés humides. 

 

Tableau 11 : Liste et statuts ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ ŘŜ la Grande saline 

Espèces terrestres SP IUCN LRG SR Ab 

Falconidae 

Falco columbarius Faucon émerillon P LC   MH PC 

Falco peregrinus Faucon pèlerin P LC   MH C 

Falco sparverius Crécerelle d'Amérique P LC   S C 

Columbidae : Tourterelles 

Columbina passerina Colombe à queue noire P LC   S TC 

Zenaida asiatica Tourterelle à ailes blanches NP LC   S C 

Zenaida aurita Tourterelle à queue carrée NP LC   S TC 

Patagioenas squamosa Pigeon à cou rouge NP LC   S/E C 

Patagioenas leucocephala Pigeon à couronne blanche NP EN   S/E PC 

Cuculidae : coulicous 

Coccyzus minor Coulicou manioc P LC   S C 

Trochilidae : colibris 

Eulampis holosericeus Colibri falle vert P LC   S C 

Orthorhyncus cristatus Colibri huppé P LC   S C 

Tyrannidae : tyrans 

Elaenia martinica Élénie siffleuse P LC   S PC 

Tyrannus dominicensis Tyran gris P LC   S C 

Mimidae : moqueurs 

Margarops fuscatus Moqueur corossol NP LC   S TC 

Passeridae 

Passer domesticus Moineau domestique NP LC   S C 

Parulidae : parulines 

Setophaga petechia bartholemica Paruline jaune P LC   S TC 

Setophaga striata Paruline rayée P LC   M C 

Parkesia noveboracensis Paruline des ruisseaux P LC   M PC 

Coerebidae : sucriers 

Coereba flaveola bartholemica Sucrier à ventre jaune P LC   S TC 

Emberizidae 

Tiaris bicolor Sporophile cici P LC   S TC 

Loxigilla noctis Sporophile rougegorge P LC   S TC 

 

Les espèces aériennes 

Ces oiseaux utilisent de manière quasi-exclusive lôespace a®rien pour se nourrir. Côest le cas des hirondelles 
qui se nourrissent dôinsectes et de plancton a®rien mais aussi des faucons émerillon et pèlerin qui chassent les 
oiseaux et les chiroptères en vol. 
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Tableau 12 : Liste et statuts des espèces aériennes de la Grande saline 

Espèces aériennes SP IUCN LRG SR Ab 

Falconidae 

Falco columbarius Faucon émerillon P LC   M PC 

Falco peregrinus Faucon pèlerin P LC   M C 

Hirundinidae 

Progne dominicensis Hirondelle à ventre blanc P LC   MN C 

Petrochelidon pyrrhonota Hirondelle à front blanc NP LC   M PC 

Hirundo rustica Hirondelle rustique P LC   M C 

 

La totalité des espèces listées sont « protégées », ¨ part lôHirondelle ¨ front blanc.  

Selon les crit¯res de lôIUCN mondial, toutes les esp¯ces sont en pr®occupation mineure (LC). 

Une esp¯ce est migratrice nicheuse, lôHirondelle ¨ ventre blanc. 

Les oiseaux marins 

Les oiseaux marins les plus courant sont la Frégate magnifique, la Sterne royale et la Mouette atricille. Une 
esp¯ce sensible inf®od®e ¨ ce genre dôhabitat ou ¨ des bancs de sable, la Petite sterne. Elle est report®e 
nicheuse à Saint-Barthélemy depuis 2001 (Leblond 2012). Migratrice nicheuse (MN), elle se rapproche de sa 
zone de nidification d®s le mois dôavril.  

 

Tableau 13 : Liste et statuts des oiseaux marins de la Grande Saline 

Oiseaux marins SP IUCN LRG SR Ab 

Fregatidae 

Fregata magnificens Frégate magnifique P LC   S TC 

Laridae 

Leucophaeus atricilla Mouette atricille P LC   MN TC 

Sternula antillarum Petite sterne P LC VU MN PC 

Thalasseus maximus Sterne royale P LC   MN C 

 

Toutes les espèces sont protégées. 

Selon les crit¯res de lôIUCN mondial, toutes les esp¯ces sont en préoccupation mineure (LC) et une espèce est 
considérée par la liste rouge de Guadeloupe comme vulnérable, la Petite sterne. 

9ƭŞƳŜƴǘǎ ŘΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ Ŝǘ ŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜ 

La base de donn®es de la r®serve naturelle constitue un ensemble dôune grande valeur mais qui reste 
hétérogène soit par la fréquence des relevés, soit par la qualité des données. Par exemple, le Bécasseau à 
échasse, pourtant hivernant régulier de lô´le de Saint-Martin (Leblond 2011) nôa pas ®t® not® certaines ann®es et 
a ®t® probablement confondu avec le Petit chevalier. A noter aussi que les moyens dôobservations nôont pas 
toujours été optimums et les jumelles ne sont pas toujours suffisantes pour observer les petits limicoles ou pour 
suivre les couples de Petite sterne. 
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Tableau 14 : Calendrier des suivis réalisés de l'avifaune de la Grande saline 

 

Années 

Mois 1999 2000 2001 2002 2011 2012 2013 2014 2015 

Janvier   1 1 1   1 1 1 1 

Février   1 1     1 1 1   

Mars   1 1     1   1   

Avril   1 1     1   1   

Mai   1 1     1   1   

Juin   1 1     1   1   

Juillet   1 1     1   1   

Août   1 1     1   1   

Septembre 1 1 1     1   1   

Octobre 1 1 1   1 1   1   

Novembre 1   1   1 1   1   

Décembre 1   1   1 1   1   

Total 4 10 12 1 3 12 2 12 1 

 

Cependant, de nombreuses observations sont utilisables. 

Une premi¯re s®rie dôobservation a ®t® effectu®e de septembre 1999 ¨ janvier 2002, une deuxi¯me dôoctobre 
2011 à février 2013 et une dernière de janvier 2014 à janvier 2015. Ces suivis ne concernent que les espèces 
de zones humides. En définitive, ces 3 années suivies mensuellement, 2001, 2012 et 2014 ; ont été utilisées 
pour les analyses. 

Seuls les oiseaux relevés régulièrement ont été retenus, soit 16 espèces (Figure 35). Les espèces 
prédominantes sont lôEchasse dôAm®rique, observée tous les mois, suivie du Petit chevalier et du Bécasseau 
semi palmé. 

 

 

Figure 35 : Moyenne annuelle et écarts min max des observations de 16 espèces de zones humides sur la Grande saline 
(2001-2012-2014) 
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Approche de la phénologie de migration 

Le banc dôAnguilla dont fait partie lôarchipel de Saint-Barthélemy est situé juste en dessous des Grandes 
Antilles. Cette position est au carrefour de deux voies de migration (Figure 36) : celle des Grandes Antilles et 
celles des Petites Antilles ; ce qui est ¨ lôorigine dôune biodiversit® de lôavifaune migratrice importante. 
Cependant le nombre dô®tangs de Saint-Barthélemy représente une petite partie (10%) de ceux du banc 
dôAnguilla dôo½ une attractivité moindre pour les limicoles, malgr® le fait que la chasse soit interdite sur lô´le. 

 

Figure 36 : Principales voies de migration : (borealbirds.org) 

Les premiers r®sultats de lôanalyse des donn®es de la R®serve naturelle illustrent deux grandes périodes 
migratoires à considérer :  

¶ la migration prénuptiale de janvier à avril. Les oiseaux remontent de leurs aires dôhivernage situ® au sud 
(Amérique centrale, Caraïbes, Amérique du sud) vers leurs lieux de nidification situés en Amérique du 
nord. 

¶ la migration postnuptiale dôao¾t ¨ novembre. Les oiseaux rejoignent leurs aires dôhivernage. 

Les flux migratoires sont différents selon les groupes. Ainsi les canards ici représentés par la Sarcelle à ailes 
bleues arrivent plutôt en octobre lors de la migration postnuptiale. 

Les éléments climatiques peuvent aussi jouer un rôle important, notamment lorsque les étangs sont 
pratiquement à sec. 

 

Figure 37 : Phénologie de migration de 3 groupes de migrateurs à Saint-Barthélemy 
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Le cas de quelques espèces patrimoniales  

§ Le Petit Chevalier 

Le Petit chevalier (Tringa flavipes) est un des limicoles migrateurs le plus abondant enregistré sur Saint-
Barthélemy et lôun des plus remarquables dans le sens o½ il est ais®ment reconnaissable.  

 

Figure 38. Petit chevalier (G.Leblond) 

 

Il niche en Amérique du nord, de fin avril à fin juillet. La présence de quelques individus pendant cette période 
(Figure 39) à Saint-Barth®lemy pourrait sôexpliquer par des retardataires lors de la remont®e pr®nuptiales et des 
nicheurs précoces qui redescendent dès le mois de juin lors de la descente postnuptiale. 

 

 

Figure 39 Υ ±ŀǊƛŀǘƛƻƴ ƳŜƴǎǳŜƭƭŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ Řǳ tŜǘƛǘ ŎƘŜǾŀƭƛŜǊ Ł {ŀƛƴǘ-Barthélemy et sur la Grande saline. 

 

La population de Petit chevalier se r®partit surtout entre lô®tang Saint Jean et la Grande saline, les deux autres 
sites Grand et Petit cul-de-sac semblant de moindre importance. Selon les mois, la proportion de la population 
présente sur la Grande saline varie, de 3% à un peu plus de 95% pour le mois de septembre. Ces fluctuations 
sont certainement liées à la ressource alimentaire disponible : invertébrés aquatiques, alevins, etc. 
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Figure 40 : Taux de la population du Petit chevalier présent sur la Grande saline 

 

A lôheure actuelle, les populations de Petit chevalier seraient en d®clin ¨ lô®chelle de la Caraµbes, une des 
causes ®tant la d®gradation ou la disparition des aires dôhivernages ou de haltes migratoires.  

§ Lô®chasse dôAm®rique 

Les trois ann®es analys®es montrent dôimportantes variations mensuelles dans les observations. Une petite 
population de cet élégant limicole niche à Saint-Barthélemy, principalement sur la Grande saline : 55 à 76% de 
la population y est localis®e pendant la p®riode de reproduction qui sôeffectue dôavril ¨ juillet. Un pic important 
apparaît au mois de novembre, il pourrait correspondre à un passage migratoire.  

En dehors de la période de reproduction, la répartition des échasses sera influencée par les conditions 
environnementales des étangs et surtout par la présence de réseaux trophiques adéquats. 

 

 

Figure 41 Υ ±ŀǊƛŀǘƛƻƴ ƳŜƴǎǳŜƭƭŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ όнллм-2012-нлмпύ ŘŜ ƭΩ9ŎƘŀǎǎŜ ŘΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ Ł Saint-Barthélemy        
et sur la Grande saline. 
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Figure 42 Υ tǊƻǇƻǊǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘΩ9ŎƘŀǎǎŜ ŘΩ!ƳŞǊƛǉǳŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ DǊŀƴŘŜ ǎŀƭƛƴŜ 

 

 

Photographie 3 : Adulte et juvéniles d'Echasse d'Amérique (G.Leblond) 

 

Il est probable que 20 à 30 couples nichent sur la Grande Saline, le nombre de couples reproducteurs reste 
flou. Cependant il est certain quôil sôagit du plus gros site de reproduction de lô´le pour cette esp¯ce. 

 

§ La Petite sterne 

Sterne inféodée aux bancs de sable et caillouteux du littoral et des salines, cet oiseau marin est représenté à 
Saint-Barthélemy par une petite population qui niche uniquement sur les murets et les reliefs exondés de la 
Grande saline. La p®riode de pr®sence de cette esp¯ce se situe entre les mois dôavril et de septembre. Les 
effectifs restent très variables entre les ann®es et, en lôabsence de distinction entre adultes, jeunes et poussins, 
il est difficile de savoir exactement le nombre de couples reproducteurs.  
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Figure 43 : Evolution mensuelle des effectifs de la Petite sterne 

 

Figure 44: Poussin de Petite sterne (J. Touroult) 

Lors des inventaires des oiseaux marins diligentés en 2001 et en 2008 (Leblond 2012), il avait été constaté une 
augmentation du nombre de couples (Tableau 15) sur la saline. A la lecture des données de la réserve et selon 
les ®l®ments concernant lôann®e 2015, il semble que depuis, la situation ce soit d®grad®e pour cette esp¯ce 
avec moins dôune dizaine de couples (Questel, com pers.) ayant nich®s en 2015. Diff®rentes causes peuvent 
être évoqués : inondations, prédations (chats, chiens) et dérangements. 

 

Tableau 15 : Effectifs de Sterna antillarum en Guadeloupe et dans les îles du nord (Leblond 2011) 

 

 

La Petite sterne fait partie de lôannexe II du protocole SPAW
4
  

                                                      
4 Lõannexe I comprend les esp¯ces v®g®tales menac®es ou en voie dõextinction pour lesquelles toute forme de destruction ou 

de perturbation (cueillette, récolte, déracinement, coupe, possession, commerce, etc) doit être interdite afin de garantir le ur 

protection et le cas échéant leur restauration.  

Lõannexe II est compos®e des esp¯ces animales menac®es ou en voie dõextinction pour lesquelles, l¨ encore, toute forme de 

destruction ou de perturbation (capture, détention, mise à mort, commerce etc) est à interdire en vue de leur protection et d e 

leur resta uration.  

Lõannexe III contient la liste des esp¯ces animales et v®g®tales pour lesquelles des mesures sp®cifiques doivent °tre prises pour 

assurer leur protection et leur restauration tout en autorisant et en r®glementant lõexploitation de ces esp¯ces. 
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§ Le canard des Bahamas 

Ce canard fait son apparition dans les relevés de la réserve naturelle en 2011 dans la Grande Saline, ce qui 
correspond ¨ peu pr¯s ¨ son arriv®e dans lô´le, apr¯s avoir colonis® lô´le de Saint Martin (Leblond 2011). En 
effet, cette espèce semble étendre son aire de répartition vers le sud des Petites Antilles. 

 

 

Figure 45. Canard des Bahamas (G.Leblond) 

Il est pour lôinstant le seul canard nicheur ¨ Saint-Barthélemy. 

 

 

Figure 46 Υ ±ŀǊƛŀǘƛƻƴ ƳŜƴǎǳŜƭƭŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴǎ όнлмн-2014) du Canard des Bahamas à Saint-Barthélemy et sur 
la Grande saline 

Les observations se r®partissent principalement entre lôEtang Saint Jean, Petit cul-de-sac et Grande Saline. 

 

Selon les premiers suivis, la Grande Saline accueille plutôt la population de canard au mois de septembre. La 
reproduction est avérée sur le site avec la présence de canetons observée en mars 2014 (R.Field, com pers). 
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Figure 47 : Taux de la population de Canard des Bahamas présent sur la Grande saline 

Le déclin des populations de limicoles 

Il a ®t® constat® depuis au moins une dizaine dôann®e un d®clin continu de certaines esp¯ces de limicoles dont 
certains ont été recensés sur la Grande Saline. Bien que les estimations des populations ne soient pas toujours 
®videntes, ces signes dôalertes doivent °tre pris au s®rieux par les gestionnaires des zones humides. En effet la 
qualit® dôaccueil des aires dôhivernage et des haltes migratoires permettent la survie des populations de 
limicoles qui vont se reproduire en Am®rique du nord. Lôune des menaces importantes ®voqu®es pour le Petit 
Chevalier (Clay et al. 2012) est la chasse pratiquée dans les Antilles françaises et à la Barbade. Autre signe 
devant ®veiller les consciences pour cette esp¯ce ainsi que pour le Courlis Corlieu, ils font lôobjet de plans de 
restauration sur leurs aires de nidification (Clay et al. 2012, Wilke & Johnston-Gonzalez 2010). 

 

Tableau 16 : Déclin de 13 populations de limicoles selon les critères ŘΩ!ƴŘǊŜǎ Ŝǘ ŀƭΣ нлмнΦ 

Espèces Lt St Trend 

Pluvier argenté ? ? 3 

Pluvier bronzé dec ? 3 

Pluvier neigeux dec dec 4 

Pluvier de Wilson dec dec 4 

Chevalier solitaire ? ? 3 

Chevalier à pattes 
jaunes DEC DEC 5 

Courlis corlieu dec dec 4 

Tournepierre à collier DEC DEC 5 

Bécasseau maubèche DEC DEC 5 

Bécasseau sanderling dec dec 4 

Bécasseau semipalmé dec dec 3 

Bécasseau d'Alaska dec dec 4 

Bécasseau tacheté DEC DEC 5 

 

Lt = Long term ; St = Short term ; dec = déclin apparent ; DEC = déclin significatif ; trend = indice de tendance.  

 

Pour °tre efficace, la protection de ces esp¯ces de limicoles doit sôeffectuer sur lôensemble des zones humides 
de Saint-Barthélemy. 
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2.5.11 Les mammifères 

A priori, cinq familles ont été identifiées sur le site, deux familles de chiroptères et trois familles de mammifères 
terrestres. 

Actuellement, seuls les chiropt¯res sont indig¯nes de lô´le. Les autres esp¯ces sont introduites.  

De part leurs comportements trois espèces de chauve-souris sont susceptibles de fréquenter la Grande Saline : 
le Molosse commun, la Tadaride du Brésil, deux insectivores aériens et le Noctilion pêcheur qui comme son 
nom lôindique capture des animaux aquatiques ¨ la surface des plans dôeau.  Des Phyllostomidés, chiroptères 
frugivores ou nectarivores, fréquentent peut être le site lorsque les palétuviers sont en fleurs ou en fruits. 

 

Figure 48: Chauve-souris Tadarida brasiliensis (Karl Questel) 

Les autres espèces sont des espèces exotiques envahissantes, souris et rats et des animaux domestiques, 
chien et chat, qui interviennent sur la saline et participent malheureusement aux réseaux trophiques. 

 

2.5.12 Approche des réseaux trophiques 

A partir  des connaissances sur les régimes alimentaires de quelques taxons, il est possible de formuler des 
hypothèses de chaines alimentaires. Cependant la méconnaissance de certains peuplements (phytoplancton, 
zooplancton, insectes, d®tritivores, etc.) et des abondances actuelles de lôensemble des taxons ne permettent 
pas dôaller plus loin quôune organisation simpliste de ç qui peut manger qui ».  

 

 

Tableau 17 : Exemples de chaines trophiques théoriques de la Grande saline 

Producteurs C1 C2 C3 

Phytoplancton  
Cyanobactéries 

Artémies 

Larves d'Ephydridés 

Petit chevalier 

Faucon pèlerin Echasse d'Amérique 

Bécasseau semipalmé 

 

Producteurs C1 C2 C3 C4 

Algues                       
Bactéries 

Crabes : Uca 

burgersi 
Hérons : Bihoreau violacé 

   

    

Insectes de rivages               
Imagos d'Ephydridés 

Pluvier de Wilson Faucon pèlerin 

Libellules Tyran gris Faucon émerillon 

  

  Paruline jaune Crécerelle d'Amérique 
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Légende du tableau  

Producteurs 

Il sôagit du phytoplancton, de bact®ries ou bien des algues 

Consommateurs primaires (CP) : C1 

Il sôalimentent de la mati¯re v®g®tale vivante ou en d®composition : zooplancton phytophage, crabes (Uca 
rapax, Ucides cordatus, Cardisoma guanhumi, etc), invertébrés benthiques (chironomes), insectes de rivages 
(diptères, h®mipt¯res), oiseaux (Gallinule dôAm®rique). 

Consommateurs secondaires (CS) : C2, C3, C4.  

Il sôagit des pr®dateurs qui souvent interagissent ¨ plusieurs niveaux, quôil soient aquatiques, terrestres ou 
aériens. 

Un réseau trophique est constitué de différentes chaines trophiques. Trois types de réseaux sont à considérer : 
celui des consommateurs, celui des parasitaires et enfin celui des décomposeurs.  

En ce qui concerne les consommateurs, la complexité résulte du fait que les espèces sont le plus souvent 
polyphages et les espèces prédateurs prélèvent des proies à plusieurs niveaux. 

Dans le cas de la Grande saline, deux cas ont été envisagés basés sur nos observations personelles du 
comportement de lôavifaune. Dans le premier, la base des chaines alimentaires est constituée par la 
prolif®ration ¨ certaines ®poques de populations dôart®mies et de larves de dipt¯res de la famille des 
Ephydridae et dans le deuxième cas, par les imagos de cette même famille ainsi que par la présence de crabe 
Uca. Les variations ou les disparitions des populations proies ou des producteurs peuvent générer des 
fluctuations importantes sur les effectifs des populations prédatrices et sur les succés de reproduction des 
espèces nicheuses.  

Une précision au niveau de la Petite sterne qui niche sur les zones éxondées de la saline, elle ne se nourrit pas 
sur lô®tang mais plut¹t en mer. 

 

2.5.13 Bilan des connaissances 

Le bilan des connaissances sôappuie sur les documents relatifs à la faune de la Grande Saline qui ont été 
fournis et utilisés pour cet état initial. Si les espèces qui fréquentent le site sont bien connues pour la plupart 
des taxons, il en est tout autrement sur le fonctionnement ®cologique du site, lô®thologie des esp¯ces ou encore 
les dynamiques de population. Le manque de documents utilisables ou de bases de données fiables contribue 
à cette méconnaissance.  

Tableau 18 : Evaluation des connaissances disponibles sur la faune de la Grande saline. Une gradation de couleur indique 
le niveau de connaissance pour les différents taxons. 

Taxon 
Liste des 
espèces 

Répartition sur 
le site 

Données 
écologiques 

Réseaux 
trophiques 

Bilan des 
connaissances 

Invertébrés limicoles 1 1 1 1 

Invertébrés aquatiques 3 1 2 2 

Invertébrés terrestres 4 1 1 2 

Amphibiens 4 1 1 2 

Reptiles 4 1 1 2 

Oiseaux 4 2 2 2,5 

Mammifères terrestres 5 2 2 3 

Chiroptères 3 1 2 2 

Bilan des connaissances 3,5 1,25 1,5 2 

 

Légende : 1 = sans ; 2 = faible ; 3 = moyen ; 4 = bien ; 5 = très bien 

En définitive, la moyenne globale est de 2, ce qui signifie un bilan plutôt faible, alors quôen fait, dôune mani¯re 
empirique, la connaissance sur le fonctionnement du site est dôun niveau au-dessus. Des suivis plus 
scientifiques (standardisation et régularité) et des études plus ciblées sur le fonctionnement écologique du site 
permettront dôam®liorer ce bilan. 
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2.6 Les enjeux en termes de biodiversité 

2.6.1 Place de la Grande Saline par rapport aux enjeux de Saint-Barthélemy 

 

En 2004, la Direction Régionale de lôEnvironnement (DIREN) a ®tabli une cartographie des enjeux de lôarchipel 
de Guadeloupe, comprenant lô´le de Saint-Barthélemy (Figure 49). Aux dires des acteurs de lôenvironnement de 
lô´le, cette cartographie des enjeux m®riterait dô°tre actualis®e et pr®cis®e ¨ une ®chelle plus pr®cise. 

 

Figure 49 : Les enjeux de biodiversité sur l'île de Saint-Barthélemy (DIREN 2004) 

Le site de la Grande Saline sôy trouve class®e en zone humide présentant un double enjeu faunistique. La 
Grande Saline constitue une zone dôhabitat pour les limicoles et des colonies dôoiseaux marins nicheurs sont 
présentes à proximité. 

 

2.6.2 Intérêt patrimonial de la Grande Saline ǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ŞǘŀƴƎǎ ŘŜ ƭΩƞƭŜ 

Les étangs de Saint-Barthélemy et avec eux, la faune qui y est associée sont globalement menacés en raison 
de diff®rents projets dôam®nagement. La valeur patrimoniale historique et culturelle de la Grande Saline a 
permis tant bien que mal à la préserver. De fait, ce site est devenu le sanctuaire pour des espèces animales 
inféodées à ce milieu et constitue : 

o lôunique localit® de lô´le pour la Petite sterne et la Cicind¯le Megacephala sabrina, 
o un site majeur pour les populations nicheuses de lôEchasse dôAm®rique, du Pluvier de Wilson, et de la 

Paruline jaune. 

Pour ®valuer lôimportance de la Grande Saline au regard des diff®rentes communaut®s dôoiseaux de zones 
humides, les diff®rents ®tangs de lô´le ont ®t® compar®s (Figure 50) en utilisant les données de suivis de 
lôavifaune de la r®serve naturelle. Ainsi la Grande saline repr®sente surtout une zone importante pour les 
limicoles, nicheurs ou migrateurs. Les caract®ristiques de lô®tang (faible profondeur) et lôabsence de poissons 
sont moins attractives pour les autres groupes. 
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Figure 50 Υ /ƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ŜƴǘǊŜ les étangs de Saint-Barthélemy. 

 

2.6.3 Liste des espèces patrimoniales de la Grande Saline 

Certaines espèces ont été jugées patrimoniales en raison de leurs sensibilités écologiques, de leurs 
endémismes ainsi que, pour les limicoles, du déclin de leurs populations. 

Flore 

ü Plumeria alba 
ü Avicennia germinans 
ü Laguncularia racemosa 
ü Guaiacum officinale 

 

Espèces patrimoniales des zones humides 

 

Espèces sédentaires et/ou nicheuses: 

  
ü La Cicindèle Megacephala sabrina.  
ü La Petite sterne.  
ü Le Pluvier de Wilson.  
ü Le Pluvier Kildir 
ü LôEchasse dôAm®rique 

 

Espèces migratrices 
ü Le Balbuzard pêcheur 
ü Le Petit chevalier 
ü Le Courlis corlieu 
ü Le Bécasseau maubèche 
ü Le Bécasseau tacheté 
ü Le Tournepierre à collier 
ü Le B®casseau dôAlaska 
ü Le Bécasseau sanderling 
ü Le Bécasseau semipalmé 
ü Le Pluvier argenté 

Espèces patrimoniales terrestres 

ü Le scorpion Oiclus questeli, endémique de Saint-Barthélemy 
ü La Couresse du banc dôAnguilla (Alsophis rijgersmaei) 
ü Le scinque Spondylurus powelli. 
ü Lôiguane des Petites Antilles 
ü La Paruline jaune S.p.bartholemica, inféodée aux mangroves 
ü Le Pigeon ¨ couronne blanche class® en danger par lôIUCN 
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2.7 Menaces et impacts sur le site et les espèces 

2.7.1 Les espèces exotiques 

15 espèces exotiques ont été identifiées, pour la plupart des invertébrés, dont sept sont inscrites dans la base 
de donn®es Global Invasives Species Database de lôIUCN (en jaune et orange dans le Tableau 19) à savoir : 

o Une fourmi, Paratrechina longicorni. 
o Quatre mammifères, le chien, le chat, la souris et le rat noir 
o Un reptile, Hemidactylus mabouia. 
o Un amphibien, lôHylode de Martinique. 
o Un oiseau, le Moineau domestique. 

 

En ce qui concerne les impacts de ces espèces sur la faune de la saline, en dehors de la compétition 
interspécifique des invertébrés, la menace la plus importante relève des mammifères. En effet, pour les oiseaux 
qui nichent au sol, sur les parties exondées, les chats et les chiens menacent directement les couvées. Il ne 
serait pas improbable que la diminution du nombre de couples de Petite sterne soit la conséquence de ces 
divagations. 

Tableau 19 : Faune exotique de la Grande saline (Familles et Genres précisés). Une gradation de couleur de blanc à orange 
illustre le niveau de menace que représente chaque espèce. 

Faune exotique du site de la Grande saline 

Amphibia Mammalia 

Eleutherodactylidae  Canidae 

Eleutherodactylus martinicensis Canis lupus 

Arachnida Felidae 

Theridiidae Felis sylvestris 

Latrodectus geometricus  Muridae 

Branchiopoda Mus musculus 

Artemiidae Rattus rattus 

Artemia salina Reptilia 

Insecta Gekkonidae 

Apidae Hemidactylus mabouia 

Apis mellifera adansonii  Testudinidae 

Apis mellifera ligustica  Chelonoidis carbonaria 

Formicidae Aves 

Paratrechina longicornis Passeridae 

Gryllidae Passer domesticus 

Gryllodes sigillatus  

Hyblaeidae 

Hyblaea puera 

Pentatomidae 

Nezara viridula 

2.7.2 Les autres menaces 

Le site est pour lôinstant relativement pr®serv®. La fr®quentation est surtout importante le long de la route et au 
niveau du parking de la plage. Par contre les chemins qui entourent la saline font lôobjet de pratiques de footing 
ce qui am¯ne un sentiment dôins®curit® de lôavifaune sur pratiquement tout le pourtour de lô®tang, notamment 
pendant la reproduction et de fait, cela restreint les zones dôalimentation.  

Le déboisement ou encore la taille des arbres ne favorise pas le développement de la mangrove, au détriment 
des espèces pour lesquelles ils sôagit de leur habitat comme la Paruline jaune. 

Lôintrusion de personnes sur le site pendant la période de reproduction des oiseaux est fortement préjudiciable 
et constitue une forte menace. 
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2.8 Connectivité entre les habitats  

Le site dô®tude est au sein dôun ensemble avec lequel il est susceptible dôentretenir de fortes interactions. De 
nombreuses esp¯ces animales circulent dôun habitat ¨ lôautre selon leurs besoins (alimentation, repos, 
nidification). 

Etant donn® la configuration du plan dôeau et des esp¯ces patrimoniales, on peut consid®rer quôil existe 

¶ des connectivités pour les esp¯ces dôoiseaux migrateurs avec les autres ®tangs de lô´le ou du banc 
dôAnguilla 

¶ des connectivités pour les espèces plus terrestres entre le cordon de palétuvier qui borde la saline et les 
milieux alentours (Figure 51). Une connectivité préservée est bien visible sur le sud et sur lôest du site, 
celle avec les reliefs de lôouest du site est d®grad®e par la pr®sence de la route et de quelques 
habitations. Les connexions avec les autres parties du massif (nord est, nord et ouest) sont limitées par 
la présence de la route et par les zones modifiées en jardins. 

¶ Le canal faisant le lien avec la mer constitue également une connexion intermittente qui est essentielle 
dans le bon fonctionnement de lô®cosyst¯me de la Grande Saline. 

¶ Les plus fortes zones de dérangement pouvant marquer une forte rupture des continuités écologiques 
sont au niveau du parking et sur les trajets utilisés par les joggers et marcheurs. A noter que le cordon 
de pal®tuvier nôest pas continu sur lôensemble du p®rim¯tre de la Grande Saline avec une interruption au 
nord ouest. 

Dôun point de vue g®n®ral et comparées ¨ dôautres sites, les connexions écologiques entre la Grande Saline et 
les autres milieux semblent globalement préservées. 

 

Figure 51 : Schéma de la continuité écologique sur le site d'étude 
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2.9 Approche paysagère 

La contribution de la Grande Saline au paysage de Saint-Barth®lemy est tr¯s importante. Le plan dôeau, ses 
carr®s et les surprenantes couleurs quôils prennent au fil des saisons, font de la Grande Saline un atout 
paysager fort pour le secteur de la Saline mais aussi pour toute lô´le ; les nombreux prospectus sur lô´le int®grant 
une photo des carrés roses en témoignent. 

2.9.1 La Grande Saline vue depuis les mornes alentours 

Cette lagune sôins¯re dans un paysage compos® de reliefs escarpés, de collines à végétation sèche et de 
plages de sable blanc. Selon Lenoble et al. (2012)

5
, le relief de lô´le qui entoure la Saline est celui de collines 

hautes de quelques centaines de mètres, les mornes, séparées de salines ou de baies. Il se caractérise par des 
versants escarpés qui contrastent avec le relief de bas plateau des autres ´les de lôarchipel. Dans les secteurs 
calcaires, le caract¯re escarp® donne lieu ¨ de nombreuses corniches dô®rosion, ou ¨ des cuestas et des 
falaises qui ceinturent les mornes. Lôensemble conf¯re, pour reprendre le terme de Lasserre (1961), un aspect 
caussenard au paysage. La Grande Saline constitue un fort élément de contraste dans ce paysage escarpé en 
apportant une dimension plane associée à une impression de sérénité. 

 

Les nombreux reliefs de lô´le autorisent quelques points de vue idéaux, tournés vers la mer, pour apprécier 
lôensemble paysager et certains virages sont devenus des arr°ts incontournables des ç taxis » qui assurent la 
fonction de visite touristique. Un autre point de vue sur la Saline et tourné vers la terre est également accessible 
sur le chemin du retour de la plage. 

2.9.2 La Grande Saline vue depuis ses abords immédiats 

Descendre à proximité immédiate de la saline permet de changer de perspective. La haie de palétuviers gris 
(Conocarpus erectus) taill®e ¨ hauteur dôhomme permet dôavoir une vue sur la Grande Saline depuis la route 
qui mène à la plage. Les couleurs vertes bleues de la v®g®tation contrastent avec les tons roses du plan dôeau. 

Au pied de la Saline, lô®tendue dôeau et ses couleurs occupent davantage le champ de vision, les différents 
vasières, murets, souches, ou encore le petit relief au centre apportent une nouvelle dimension verticale 
composant le paysage dans ses trois dimensions. 

 

Quelques détails attirent agréablement le regard. Les troncs dôarbres sur la rive est de la Grande Saline, bien 
quôinstall®s par la main de lôhomme pour des raisons esth®tiques, sôins¯rent remarquablement dans le paysage 
et suggèrent des troncs pétrifiés par le sel. Ceux-ci sont fréquemment le sujet de photographies reprises dans 
les dossiers de pr®sentation du site, voire de lô´le. Les murets de pierre qui forment les carrés de sel structurent 
également la vue des Salines et les amas de pierres, de taille irrégulière, apportent un contraste intéressant 
avec lô®tendue dôeau. Enfin, les diff®rents limicoles, et surtout les ®l®gantes ®chasses dôAm®rique qui 
promènent leurs livrées blanches et noires et leurs pattes roses rouges circulent dans ce paysage, et 
composent de magnifiques scènes de vie. 

                                                      
5 Lenoble, A., Queffelec, A., Stouvenot, C., 2012. Grottes et abris de l'île de Saint -Barthélemy. Spelunca, 126: 28 -36. 
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Figure 52 : Points de vue à forte valeur paysagère 

 

 

 

 

3 Les usages du site opérationnel  

3.1 Généralités et historique des usages 

Les donn®es concernant lôhistorique de lôoccupation humaine et des usages de la Grande Saline sont issues 
des sources suivantes :  

¶ Brochures et site internet du Comité Territorial Du Tourisme   

¶ « Les Salineséil ®tait une fois, Saint-Barthélemy » (Lion's Club "Île De Saint-Barthélemy 2005) 

La Figure 54 pr®sente lôhistorique du site de la Grande Saline, intimement lié à la production de sel
6
. 

 

Figure 53Φ tƘƻǘƻ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎŀƭƛŎƻƭŜ ǇŀǎǎŞŜ : récolte du sel au premier plan, tas de sel en arrière plan. 

 

                                                      
6 A noter que l e peuplement pré -colonial de Saint -Barthélemy est très peu co nnu.  
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Figure 54 : Historique du site de la Grande Saline 

 

3.1.1 [ΩŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛŜ ǇǊŞǾŜƴǘƛǾŜ  

Le zonage arch®ologique, dat® de 2005, classe la zone sô®talant de lôextr®mit® sud-est de la Grande Saline à la 
plage, en incluant le canal, comme « zone archéologique de forte sensibilité ». Ce territoire est soumis à arrêté 
préfectoral

7
 r®glementant les travaux dôam®nagement et dôurbanisme. 

 

Figure 55 : Zone archéologique de forte sensibilité de la Grande Saline (Source DRAC Guadeloupe, 2005) 

 

 

 

                                                      
7 Arrêté n°2005 -1717AD/1/4  
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3.1.2 Évolution du site depuis les années 50 

Les photographies aériennes de la Grande Saline prises depuis 1950 permettent dôappr®hender les diff®rentes 
évolutions du site (Figure 56). Le secteur de la Grande Saline a connu le d®veloppement dôinfrastructures 
routi¯res, dôouverture dôacc¯s et de constructions de villa comma la majeure partie de lô´le, mais de mani¯re 
plus contenue. 

Les photos proposées ci-dessous montrent la modification du tracé de la route vers la plage des Salines, la 
mise en place du parking, lôouverture de v®g®tation pour lôextraction de mat®riaux (carri¯res), lôouverture de 
sentiers pour se rendre à la plage. 

Dans lôensemble les carr®s de sel ont ®t® relativement bien pr®serv®s sur ces 60 derni¯res ann®es, malgr® 
lôarr°t de lôexploitation de la saline. 

 

Figure 56 : Évolution du site d'étude de 1950 à 2010, photographies aériennes Géoportail (IGN) 
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3.2 Usages actuels :  

Lôacc¯s et la pratique dôactivit®s sur la Grande Saline sont réglementés par Arrêté territorial (Annexe 1). 

 

Tableau 20. Liste des usages actuels et de leurs localisation 

Usage Localisation 

Restaurants Route de Saline 

Birdwatching et photographie Autour de lô®tang 

Footing Autour de lô®tang 

Jardinage Bassin versant 

Plateforme de concassage Bassin versant 

Test de production de sel Carrés de sel 

Plage et camping Parking, chemin et Anse de la Grande Saline 

 

 

 

Figure 57 : Cartographie des usages sur la Grande Saline 

 

Test de la production de sel 

Plage et baignade 

Camping 
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Figure 58 : Localisation et description des usages du site 


















